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Édito

Je suis parti avec mes convictions en
essayant, comme je l’ai dit à maintes reprises,
de susciter l’innovation sans remettre en
cause nos valeurs fondatrices de cultiver la
passion pour l’avenir du kiwanis et en res-
tant fidèle aux choses auxquelles je crois.

Aujourd’hui, j’évalue la richesse de l’expé-
rience que je viens de vivre avec vous tous.

Aujourd’hui, nous mesurons avec mon
épouse Hélène le bonheur que vous nous
avez  procuré en nous accueillant avec cha-
leur, générosité. Quelle joie de pouvoir esti-
mer tout ce que vous nous avez donné : votre
reconnaissance, votre fraternité, votre amitié.

Mon bonheur, c’est aussi d’avoir partagé ce
que vous-même avez réussi. Avant tout, vos
actions de clubs, magnifiques, généreuses, le
creuset de votre épanouissement de votre
enthousiasme. Elles vous fédèrent tout au
long de l’année, continuez ainsi !

Toutes les autres actions récurrentes,
Handicap et vivre ensemble, les poupées, les

baptêmes de l’air, la mucoviscidose, et puis
Naevus 2000 France Europe, et le cirque
Amar, l’action internationale ELIMINATE
qui va sauver d’ici 2015 soixante et un 
millions de vies... 

Je n’aurais pas pu réaliser mon année sans le
soutien de vous tous !

Je ne sais plus qui a dit ‘’le bonheur ce n’est ni
la richesse, ni le pouvoir. Le bonheur c’est la
poursuite d’objectifs réalisables’’. Des objec-
tifs, nous en avons, ceux bâtis à poursuivre,
ceux naissants à réaliser. Alors nous trouve-
rons le bonheur parce que nous sommes
kiwaniens et saurons le rester pour servir les
enfants du monde.

Je souhaite à Bernard Tesse, à son équipe et à
vous tous une bonne année kiwanienne 2011-
2012, une année de bonheur.

Dès à présent, je garde dans mon cœur l’es-
poir que nos routes se rejoignent.

Chers amis, vous m’avez fait passer une mer-
veilleuse année. Merci.

Gérard CONTE, Gouverneur

la-renaissance@la-renaissance.com

Imprimé sur papier PEFC avec des encres végétales.

Merveilleuse année

Tous les textes et photos 
sont à adresser à : 

kiwanisbret@orange.fr
1
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’UNICEF France vient d'adresser 2,5 millions d’euros
supplémentaires pour soutenir les programmes d’ur-
gence de l’UNICEF en Somalie, en Ethiopie, au Kenya

et à Djibouti.

Cette somme porte à 9 millions d’euros le montant versé par
l’UNICEF France en faveur des enfants affectés par la crise
nutritionnelle dans la Corne de l’Afrique.

En plus de la sécheresse, de l’insécurité alimentaire grave qui
frappe un grand nombre de régions de ces quatre pays de la
Corne de l’Afrique, de la situation politique en Somalie et des
déplacements de populations, d’autres facteurs viennent
menacer les enfants et leurs familles : l’augmentation des cas
de choléra et de diarrhées aigues à Mogadiscio et d’autres
zones de Somalie ; l’apparition de la rougeole en Somalie
ainsi que dans le camp de réfugiés de Dolo-Ado, en Ethiopie ;
des inondations localisées dans les districts du Nord Est du
Kenya affectés par la crise qui compliquent l’acheminement
de l’assistance humanitaire.

L’UNICEF poursuit ses programmes d’urgence en faveur des
enfants, dans les domaines clé de la nutrition, de l’eau, de
l’hygiène et de l’assainissement, de la santé et de la protec-
tion.

L’UNICEF et ses partenaires mettent notamment en place des
campagnes massives de vaccination des enfants contre la rou-
geole et la polio. « Mais ces efforts ne sont pas encore suffi-
sants », a déclaré Tony Lake, directeur exécutif de l’UNICEF,
à l’occasion de la Conférence des donateurs organisée par
l’Union africaine à Addis-Abeba, « la crise n’est pas encore
arrivée à son point le plus critique, dans la mesure où il n’y
aura pas d’importantes récoltes d’ici à la fin de l’année. La
catastrophe risque de s’aggraver ».

Les besoins de l’UNICEF pour ses programmes d’urgence
dans la région s’élèvent à 250 millions d’euros jusqu’à la fin
de l’année. Malgré la générosité de nos donateurs, de nos dif-
férents partenaires et de certains gouvernements, il manque
encore plus de 83 millions d’euros.

L’UNICEF France remercie tous ses donateurs, privés et insti-
tutionnels, et renouvelle son appel à la générosité publique
afin de poursuivre la mobilisation en faveur des enfants de
Somalie, d’Ethiopie, du Kenya et de Djibouti.

Maud SAHEB 
Unicef France

L

L’UNICEF France 
transfère 2,5 millions d’euros supplémentaires

Corne de l’Afrique

ujourd’hui, les populations pauvres du continent afri-
cain rencontrent des difficultés pour développer une
activité économique, à cause d’un manque d’accès au

système bancaire traditionnel.

ALDEFI, Alliance pour
le Développement contre
la pauvreté par la
Finance, a été créée avec
l’envie et l’objectif de
leur apporter, à travers le
micro-crédit, les moyens
financiers nécessaires
pour mettre en pratique
leur esprit d’initiative.

La micro-finance se révèle être un
instrument spécifique de lutte contre
la pauvreté, en permettant une amé-
lioration durable de la condition de
vie des femmes et des hommes, et un
accès à l’autonomie et à la dignité
pour eux-mêmes et pour leurs famil-
les.

Durant la seule année 2010, les fonds
mobilisés par Aldefi ont permis
d’octroyer 2000 prêts à des micro-
entrepreneurs, exerçant des activités
de commerce, d’artisanat, des pro-
ductions agricoles, d’horticulture,
entre autres.

ALDEFI a pris le parti de s’engager
auprès des populations les plus démunies des zones rurales
dans 5 pays africains (Togo, Burkina-Faso, Mali, Sénégal et
Maroc) où l’accès au crédit est quasiment nul. Sur place, des
opérateurs locaux, choisis et contrôlés par ALDEFI, gèrent les
ressources financières - provenant de dons et de fondations
d’entreprises - et attribuent les micro-crédits à la population.
Parmi ces ressources, celles récoltées par Aldefi proviennent
de dons libres et mécénat d’entreprise.

Ce sont surtout les femmes – avec le sens aigu de leur respon-
sabilité - qui demandent et bénéficient de micro-crédits ; la
grande majorité de ces femmes est très satisfaite du système.

Virginie SYBILLE

A
Aldefi lutte contre la pauvreté Afrique
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e grands changements ont eu lieu ces dernières
années. Et cela grâce à deux principaux facteurs. En
2006, le gouvernement nigérien a rendu gratuit l’accès

aux soins pour les enfants de moins de 5 ans. Une décision
historique ! Ensuite il y a eu dès 2007 l'intégration de la prise
en charge des cas de paludisme dans les cases de santé, dont
l'important réseau, qui comptait déjà plus de 1800 unités,
représentait une excellente alternative aux difficultés d'accès
géographique rencontrées par la population. Les cases de
santé ont été construites à partir de l'année 2000, grâce au
Programme de la Présidence sur fonds de l'IPPTE*. L'objectif
était de faire de ces cases de santé une première porte d'entrée
dans le système de santé global. Dix ans plus tard, on en
comptait 2500, dont 2300 étaient déjà opérationnelles.

Entre 2000 et 2005, il y avait une moyenne annuelle de 800 000
cas de paludisme notifiés, sauf en 2002 où il y a eu 1 200 000
cas à cause d'une forte saison de pluie. Quoi qu'il en soit, les
cas notifiés ne sont que la partie visible de l’iceberg. En 2010,
on a notifié 3 200 000 cas de paludisme. Ce qui signifie
qu’avant cela, beaucoup de personnes atteintes du paludisme
ne se manifestaient pas aux services de santé. Les 3 200 000
cas expriment aussi la nette amélioration de l'accès aux soins
par la promotion de la case de santé. Dans la plupart des cas,
les cases couvrent les populations les plus enclavées et donc
les plus pauvres. A partir de 2009, comparée à avant 2006, la
mortalité liée au paludisme a été réduite de moitié ! Un meil-
leur accès aux soins a permis une prise en charge plus précoce
du paludisme, d’éviter un certain nombre de complications et
de limiter les décès. Un autre indicateur de l'impact de la gra-
tuité, qu'on a pu remarquer à partir de 2009, c’est que plus de
55 % des cas notifiés de paludisme étaient des enfants de
moins de 5 ans. Ce qui n'était pas le cas avant.

Le rôle de l'Unicef 
Nous nous sommes investis très tôt dans la promotion d’un «
paquet minimum » d’activités pratiqué par les cases de santé
afin qu’elles soient capables de donner des soins de base pour
les problèmes de santé les plus fréquents. Entre 2007 et 2010,
nous avons assuré le support technique et financier au

Ministère de la santé pour former 2125 agents de santé com-
munautaires et près de 800 techniciens de santé (infirmiers)
dans la prise en charge des 3 principales maladies infectieu-
ses de l'enfant : paludisme, infections respiratoires aigues et
diarrhée.

À l’issue de cette formation, une supervision sur le terrain a
montré que plus de 82 % des agents de santé pouvaient dés-
ormais assurer une prise en charge correcte des cas de palu-
disme simple. C’est le cas de près de 92% des 2502 cases de
santé en 2011. Dans les faits, c'est comme cela que l’Unicef
souhaite encore aider le Ministère de la Santé : faire de ces
cases de santé une première porte d’entrée dans le système de
santé pour un certains nombre de problèmes de santé dont la
prise en charge ne nécessite un haut niveau de technicité.
Enfin, rappelons qu’aujourd’hui 60 % de notre budget est
destiné à l’achat de médicaments dont ceux pour traiter le
paludisme.

Le paludisme reste toujours la première cause de mortalité au
Niger. La lutte contre cette maladie est multiforme : pour la
prévention primaire, comme la lutte anti larvaire, elle ne sem-
ble pas intéresser les "gros" bailleurs de fonds qui restent réti-
cents vis-à-vis de cette stratégie. En ce qui concerne la préven-
tion secondaire, comme l'utilisation des moustiquaires impré-
gnées, le Fonds Mondial en distribue tous les 4 ou 5 ans. En
2005, 1,5 million de moustiquaires ont été distribuées, mais
c’était insuffisant pour couvrir toute la population. Il faudrait
idéalement atteindre 80% de la population ciblée pour que
cela ait un impact significatif. 

En ce qui concerne l'avenir, je pense personnellement,
qu’avec toutes les réformes de santé en cours et à venir et
grâce à la dynamique entamée par le gouvernement nigérien,
le Niger n’aura pas trop de mal à atteindre l’OMD 4. Il est en
bonne voie. Pour l’OMD 6, si les efforts fournis jusque là pour
assurer l’accès gratuit aux enfants de moins de 5 ans, avec
une augmentation du budget de secteur de la santé, le pays
peut avoir de bons résultats. De toute façon, il faut que les
bailleurs de fonds et les Partenaires Techniques et Financiers
continuent à soutenir les efforts du gouvernement nigérien,
pour aller, au delà de la lutte contre le paludisme, dans le sens
d’un renforcement général du système de santé. 

*IIPPTE : Initiative Pays Pauvres Très Endettés

Les chiffres du paludisme au Niger
Aujourd’hui, il y a 4 millions d’enfants de moins de 5 ans.
C’est le groupe cible le plus à risque.

Il y a chaque année 800 000 femmes enceintes. C’est aussi une
population à risque. 

Fin 2010, plus de 80% des ménages disposaient de mousti-
quaires imprégnées. Alors qu’en 2006, ils n’étaient que 14%,
et seulement 7% des enfants de ces ménages utilisaient une
moustiquaire.

Louis-Pierre VALANDREY

D

Où en est la prise 
en charge du paludisme ? Niger 
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idier Saint George, depuis près de quatre ans au club
d’Abbeville, a accueilli au cours de cet été, avec son
épouse Fabienne, Denisa, une des trois lauréates du

concours national de littérature française organisé à Bucarest
par le futur district de Roumanie.  

Denisa,  âgée de 18 ans, est entrée en septembre en dernière
année de lycée pour préparer une licence et se consacrer soit
au journalisme, soit au professorat, soit au tourisme. Elle a pu
ainsi découvrir une petite partie de la France et la région de
Picardie. 

La famille Saint George avait, à la suite d’un pré-contact,
organisé ce séjour en fonction de ce que Denisa  souhaitait
visiter ou découvrir. 

Le 13 août,  lors de la première journée à Paris,  un circuit s’est
imposé dans la capitale via les sites importants tels Notre-
Dame de Paris, la Tour Eiffel, Montmartre et le cimetière de
Montparnasse où DENISA désirait voir la tombe du roumain
Constantin Brancusi (c’est cela la culture roumaine !) qui fut
assistant de Rodin pour la réalisation de la statue représen-
tant les bourgeois de Calais. 

Suivent ensuite une sortie en Seine-Maritime pour arpenter le
vieux Rouen puis une journée consacrée à la découverte du
Nord via la côte d’Opale, les Cap Gris Nez et Blanc Nez et la
vieille cité de Boulogne sur Mer. Au musée de Calais, elle a
même enfin pu admirer des œuvres de Rodin et la statue des
illustres bourgeois qui ont forgé l'histoire de la ville.

Le séjour se poursuivit avec la visite incontournable
d’Amiens et de sa célèbre cathédrale, ses hortillons, terres
maraîchères entourées de multitudes petits canaux accessi-

bles à l’aide d’une barque
spéciale à fond plat. Le
soir, Denisa assista à un
spectacle nocturne en
découvrant d’innombra-
bles tableaux colorisés sur
la façade de la cathédrale.

Puis, ce fut le retour sur la
côte picarde au parc du
Marquenterre, aire de pas-
sage et de repos pour une
multitude d’oiseaux
d’Europe et d’Afrique, avant
de clore par une promenade
en cheval Henson, une race créée depuis quinze ans.

Pour finir, la découverte de la Baie de Somme s'inscrivait au
programme. Tout d’abord, ce fut une sortie en bateau, puis le
must, le survol de cette baie, qui est  l’une des quarante plus
belles du Monde, en ULM (les parents avaient donné leur
autorisation). Après l’appréhension du début, Denisa s’est
envolée une demi-heure pour découvrir Abbeville, la Vallée
de la Somme et cette fameuse Baie de Somme.

A l’atterrissage, et après avoir repris ses esprits, elle s’est
exclamée : « La Baie, c’est plus beau que Paris ! Je suis très
heureuse car il y avait cinq ans que je n’avais pas vu la mer...». 

Denisa est repartie avec de merveilleux souvenirs et des
cadeaux. Le club d’Abbeville remercie beaucoup  Didier et
son épouse Fabienne d’avoir accueilli spontanément Denisa
et d’avoir ainsi contribué activement à renforcer les liens
entre le District France Monaco et les clubs Kiwanis de la
Roumanie.

Jack DERRUCHE

D

Denisa, jeune étudiante Roumaine
accueillie à bras ouvert à Abbeville

Roumanie 
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es ruptures d'approvisionnement de médicaments
antirétroviraux (ARV) et d’autres produits pharma-
ceutiques comme les réactifs essentiels au suivi biolo-

gique et virologique des personnes séropositives mettent en
danger la vie des malades au Burundi. Sidaction exige que les
acteurs décisionnels de la prise en charge du VIH au Burundi
agissent pour que cesse immédiatement cette situation inac-
ceptable.

Depuis plusieurs années, le Burundi a mis en place une poli-
tique élargie d’accès aux traitements pour les personnes
vivant avec le VIH. Mais depuis quelques mois, les progrès
de la lutte contre le sida sont mis en danger par ces ruptures
d’approvisionnement. Ces perturbations sont liées à « des
problèmes de gestion » de l’approvisionnement au niveau
national. Sidaction, aux côtés des acteurs de la société civile
burundaise comme l’ANSS, la SWAA-Burundi, et l’APECOS,
exige davantage de transparence sur l’ensemble de ce proces-
sus décisionnel qui a mené à une telle situation, et l’assurance
d’une meilleure collaboration entre tous les acteurs de la prise
en charge du VIH pour prévenir ce genre de situation inac-
ceptable qui se répète trop régulièrement au Burundi.

« Nous avons déjà manifesté à Bujumbura en mars 2011 pour pro-
tester contre ces ruptures en médicaments antirétroviraux et expri-
mer notre inquiétude, en tant que personnes vivant avec le VIH”
explique Mme Jeanne Gapiya-Niyonzima, Présidente de
l’Association Nationale de soutien aux Séropositifs et Sidéens
(ANSS) et administratrice de Sidaction. « Au Burundi, 
seulement 25 000 personnes ont effectivement accès à des traite-
ments sur les 60 000 séropositifs qui en ont besoin d’urgence dans

notre pays. Aujourd’hui, ce chiffre est même en baisse à cause des
ruptures de stock. C’est terrible car nous, acteurs de soins, ne pou-
vons plus certifier à nos patients de pouvoir leur délivrer un traite-
ment».

Si la mise sous traitement de nouveaux malades est suspen-
due ou retardée, la vie de nombreuses personnes déjà sous
traitement est aussi en danger. Les interruptions ou la prise
de combinaisons de substitution conduiront à un échec du
traitement et à un risque plus élevé de développement de
résistances du virus. Ces derniers mois, les perturbations ont
directement touché les programmes de l’ANSS, la SWAA-
Burundi, et l’APECOS – trois associations burundaises qui
prennent en charge plus de 30 % des personnes vivant avec le
VIH sous traitements au Burundi et partenaires de Sidaction
depuis 14 ans.

« C’est grâce à la détermination d’un petit nombre de personnes que
l’accès aux soins et aux traitements avait été rendu possible au
Burundi. Aujourd’hui, force est de constater que la qualité des soins
est au coeur du débat. Les institutions burundaises et internationa-
les doivent prendre leurs responsabilités. » déclarait Eric
Fleutelot, Directeur Général Adjoint de Sidaction, lors d’un
passage au Burundi en juillet 2011 pour plaider en faveur des
malades.

Créée en 1994, Sidaction est une association reconnue d’utilité
publique qui réunit des chercheurs, des professionnels de
santé, et des représentants d’associations de France et de 29
pays en développement.

Francis SIONDI

D

Rupture de médicaments
aux conséquences lourdes

Burundi
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e projet de piste longue de l’aéroport de Mayotte, qui
va être bientôt soumis à la Commission Nationale du
Débat Public (CNDP), est présenté comme un atout de

développement économique et touristique. France Nature
Environnement (FNE) et son association membre, les
Naturalistes, environnement et patrimoine de Mayotte, s’op-
posent à un projet, aujourd’hui obsolète, et qui, en raison des
atteintes irrémédiables au lagon et au parc naturel marin qu’il
engendre, va à l’opposé des intentions de développement
affichées. De plus, les
annonces récentes par les
compagnies aériennes de
l’augmentation des rota-
tions, en utilisant l’infra-
structure existante,
démontrent l’inutilité de
ce projet d’extension.

Pour ses partisans, la piste
actuelle ne permettrait
pas de liaison directe
Mayotte-Paris pour les
long-courriers gros por-
teurs. Et il faudrait
construire une piste de
2600 m (voire 3 000 m),
sur le lagon, pour un coût
estimé à 300 millions
d’euros.

Un projet destructeur
La construction d’une
nouvelle piste longue, sur
le récif de la barrière de corail, aurait un impact désastreux
sur le très fragile écosystème lagonaire, déjà très menacé par
le changement climatique et de multiples agressions (assai-
nissement embryonnaire, déchets, érosion terrestre). La zone
de l’aéroport est l’une des plus riches par ses herbiers marins,
sites de reproduction et nurserie pour de nombreuses espè-
ces, espace de nourrissage pour les dugongs et tortues, plages
recevant la ponte de tortues. Le chantier créerait des pertur-
bations démesurées : arasement de deux collines pour fournir
les matériaux et, surtout, immersion de 3 millions de m3 de
déblais entraînant l’envasement et la mortalité des coraux
dans la zone, notamment pour la partie marine de la réserve
naturelle nationale de l’îlot M’Bouzi, toute proche. 

La construction du deuxième quai du port de Longoni, pour-
tant sans commune mesure, s’était déjà soldée par des consé-
quences écologiques catastrophiques : destruction d’une
mangrove de fond de baie, envasement et mort des coraux. 

La piste existante suffit désormais à répondre à une bonne
desserte de Mayotte

Grâce aux progrès considérables de l’industrie aéronautique,
il est aujourd’hui possible d’assurer des vols directs entre
Mayotte et Paris sans nouvelle piste. En effet, les avions
actuels ont des performances très supérieures à ce qu’elles
étaient lors de la genèse du projet. Air Austral a acquis deux
Boeing B777-200LR capables de décoller à pleine charge de
l’aéroport de Mayotte tel qu’il est. La compagnie annonce
trois vols par semaine entre Paris et Mayotte à partir du 31
octobre 2011. Un quatrième vol hebdomadaire pourrait être

envisagé. Corsairfly pour
sa part dessert déjà
Mayotte avec un aller
Paris-Mayotte sans escale.
Les rotations vont être por-
tées à trois par semaine.
Surtout, la compagnie
vient d’annoncer que, sous
réserve d’un aménagement
très limité de la piste (40
mètres !), elle pourra des-
servir Mayotte avec des
Airbus A330-200 capables
de décoller depuis la piste
existante vers Paris à
pleine charge et sans
escale.

Pour Michel Charpentier,
président des Naturalistes,
environnement et patri-
moine de Mayotte :
« S’obstiner dans la construc-
tion d’une piste longue serait

du gaspillage d’argent public alors qu’il y a tellement d’autres
urgences à Mayotte : l’assainissement, la résorption de l’habitat
insalubre, la création d’équipements culturels, la construction
d’établissements scolaires, l’ouverture d’un réseau de transport en
commun, la recherche sur les énergies renouvelables, le raccorde-
ment au réseau haut débit… »

Pour Bruno Genty : « Les dégâts majeurs et irréversibles qu’elle
causerait sur le lagon sont en totale contradiction avec le projet
annoncé par un décret pris le 18 janvier 2010 par le Président de la
République de création d’un Parc Naturel Marin classant le lagon
de Mayotte. C’est pourquoi nous espérons que le débat public
débouchera sur un avis négatif pour la construction de cette piste
longue de l’aéroport de Mayotte. Bien pire, elle menacerait grave-
ment les meilleurs atouts de l’île : sa biodiversité et son attractivité
touristique. Ce projet serait également un obstacle au classement du
lagon en tant que patrimoine mondial de l’humanité comme le
demandent les Naturalistes de Mayotte ».

Il est demandé aux pouvoirs publics et aux élus de reconsidé-
rer leurs priorités et consacrer les investissements publics à
des choix plus pertinents pour Mayotte. 

Patrice ALEXIS

L

Mayotte : un projet de piste d'aéroport 
perturbe les activités du Parc naturel marin Comores
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in juillet et début août, de graves inondations imputa-
bles à de fortes pluies dans les districts du sud
Bangladesh, ont entraîné le déplacement d’1,5 million

de personnes. L’eau a stagné plusieurs semaines, avant de se
résorber très progressivement. Cela a des conséquences en
chaîne sur les populations : 

• Les champs ont été recouverts d’eau plus de 20 jours,
détruisant les cultures et semences. Les fermes de cre-
vettes ont également été détruites. Ainsi, les moyens de
subsistance et les possibilités de travail journalier sont
dramatiquement réduits. 

• Le poisson, principale source de protéine, est
aujourd’hui devenu rare et cher. L’ensemble des prix ali-
mentaires ont augmenté de 10 à 15 %. 

• Face à la pénurie alimentaire, les familles ont donc dû
drastiquement réduire le nombre et la qualité des repas
pris chaque jour, 

• Les maisons en terre ont été endommagées ou détrui-
tes ; les déplacés vivent donc dans des abris de fortune
(écoles, etc.) ou sur le bord de la route.

• L’eau potable a été contaminée par l’eau stagnante. Les
latrines ont été partiellement ou totalement endomma-
gées. Il existe un fort risque de survenue de maladies
hydriques.

L’insécurité alimentaire, la réduction de l’allaitement et l’aug-
mentation des maladies hydriques risquent d’entraîner des forts
taux de malnutrition chez les enfants de moins de cinq ans.

Les besoins sont multiformes :

• Une aide alimentaire d’urgence, 

• Des abris temporaires et un soutien financier pour
reconstruire les maisons, en prévision du froid hivernal, 

• Des programmes d'eau, assainissement et hygiène qui
soutiennent l’accès à une eau potable, la construction de
latrines, mais aussi la sensibilisation aux bonnes prati-
ques d'hygiène et à la gestion de l'eau,

• Une surveillance nutritionnelle et, si nécessaire, le trai-
tement la malnutrition aiguë chez les personnes les plus
vulnérables, les jeunes enfants et les femmes enceintes
ou allaitantes,

• Des interventions monétaires (argent contre travail,
coupons,…).

Présente au Bangladesh depuis 2007, Action Contre la Faim
soutient les populations dans les domaines de la nutrition, la
sécurité alimentaire, l’eau,
et la gestion des risques
naturels dans plusieurs
régions. 

Suite aux inondations,
ACF a déjà mené une dis-
tribution d’urgence de
nourriture à destination
de 1 000 familles dans le
district de Satkhira. Le
reste des programmes
d’urgence est en cours de mise en place afin de bénéficier à
près de 23 000 personnes. 

Il s’agit en particulier de cibler les familles les plus vulnéra-
bles, notamment les déplacés internes, les foyers tenus par
des femmes, les enfants, les handicapés et les personnes
âgées. 

Anne DEGROUX

F

Des milliers de sinistrés
après les inondations...

Bangladesh
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hargée par Gérard Conte de participer au groupe de travail, créé
à l’initiative de la Fédération européenne pour l'élaboration de
la newsletter KIEF UP DATE en octobre 2010, j’ai pris beau-

coup de plaisir à prendre part à cet échange d’expériences. Il vise à faire
connaître les façons que chaque district européen utilisent pour faire
rayonner le Kiwanis. Que ce soient par les actions originales, les mani-
festations destinées à collecter des fonds pour pouvoir, l’espace d’un ins-
tant, faire briller un rayon de soleil dans le quotidien des enfants que la
vie n’a pas toujours gâtés.

Cette collaboration a permis de découvrir des actions intéressantes,
innovantes  qui pourraient élargir l’éventail des actions organisées dans
notre district. Je vous en propose ci-après une petite synthèse...

Autriche : 3 500 peluches offertes à la Croix Rouge
Les vingt clubs du district autrichien ont offert 3 500 peluches
aux ambulanciers de la Croix Rouge pour vaincre le stress des
enfants lors de leur trajet en ambulance.

Le jour de mardi gras, des milliers de donuts Kiwanis ont été
vendus : soit 18 100 donuts commercialisés dans la ville de
Salzbourg. Soit un profit net de 10 500 euros. Les dames du club
de Villach en ont vendu plus de 6 000 unités !

Dans les clubs de Enns et Donauwinkel, l’ensemble Wiener
Singakademie et l’Originalkalnkensemble Barucco ont offert un

concert à guichets fermés. Un chèque de
10 000 euros a été remis au Marathon Club
qui assiste les enfants souffrant de faiblesse
musculaire.

Le Kiwanis club régional de
Gars Kamptal a rassemblé
amis et invités pour assister au
baptême du nouveau vin
Kiwanis. Le club et les éleveurs
sont certains que ce vin – qui a
reçu le nom d’Alicia- se trans-
formera en un excellent elixir.

Chez nos amis du club de
Dornbirn, il était question de bis-

cuits de Noël et de maisons en pain d'épices. Les Kiwaniens se
sont réunis pour cuire et bricoler…il y fut produit les plus fines
pâtisseries et les plus délicieux pains d’épices. Les merveilleuses
maisons en pain d’épices ont été vendues en un temps record.
L’édition 2011 est déjà à l’étude.

Nombreuses célébrations telles que la remise de charte au club
Tirol 2010 et le vingtième anniversaire du club de Linz Stifter sont
à l'étude.

Estonie : création du nouveau club de Tallinn.
Au club de Keila, un concert organisé au profit de l’orphelinat de
Haiba a permis de récolter des fonds pour l’achat d’équipements
sportifs. Le jour de l’Epiphanie, un grand feu de camp a été orga-
nisé. Les arbres de Noël qui ont apporté tant de joie et de féerie
dans les foyers sont brûlés par les citoyens de Keila. Une tradi-
tion initiée par le Kiwanis.

Pour célébrer le 10e anniversaire du projet Dolly, les kiwaniens de
Keila ont invité leurs amis de Keila, Tallinn, Saaremaa et leurs

collègues féminines du club de Cecis
de Lettonie à confectionner des pou-
pées Dolly. Plus de 80 personnes ont
produits 368 poupées en trois heures.
Au cours de cette décade, 10 000 pou-
pées ont ainsi été confectionnées

Chaque année, le club de Keila parti-
cipe aux festivités de la fête annuelle de la
ville. Le rôle du club dans l’organisation
de la fête est varié, seule activité incon-
tournable – les crêpes. Pour le plaisir, le
club de Keila défie le Lions club dans dif-
férentes épreuves, pour l’amusement de tous.

Le club de Keila, associé à des clubs amis de Lettonie et de
Finlande, a construit 50 mètres de clôture en pierre sur l’île de
Saaremaa en Estonie. L’objectif : montrer à ces insulaires intéres-
sés par le mouvement kiwanien ce qu’étaient des Kiwaniens en
action – Nous construisons. Ce sont peut être les fondations d’un
nouveau club à Saaremaa.

Slovaquie : une vente aux enchères 
de poupées Kiwanis customisées

Le club de Bratislava a organisé à la
Maison Internationale des Arts pour
Enfants, une exposition et une vente
aux enchères de 90 poupées Kiwanis,
peintes par des artistes slovaques
connus. Cette manifestation a rassem-
blé un public divers et a attiré l’atten-
tion des médias. Un évènement qui

sera reconduit chaque année afin de
répandre le nom et l’idéal kiwanien.

Royaume Uni : ouverture 
d'un Key Club à Northampton 
Ce club a reçu la visite d’une délégation
du district Belgique Luxembourg. 

Italie : le projet « Play
Together » adopté...
Le défi de ce plan est de concourir à ce que les enfants handica-
pés et valides puissent ensemble utiliser les aires de jeux. L’idée
est de choisir une zone dans un parc de jeux existant qui sera
entièrement équipée pour des enfants aux aptitudes variées, en
toute sécurité. Le club de Lentini a contribué lors du Kiwanis One
Day au projet Eliminate.

Le club de Lentini a assuré un don de 22 000 euros pour équiper
le plus haut hôpital du monde. 

Une unité de pédiatrie a pu être ainsi créée à l’hôpital d’Abacany
au Pérou. Cette unité a été dédiée à un jeune garçon de Lentini mort
victime de la leucémie. Enfin, le festival de musique a réuni nombre
d’orchestres et de musiques de tout genre (jazz, polyphonie, ..) et a
attiré un public de plus en plus important et des groupes musicaux
locaux démontrant la grande potentialité artistique et culturelle de
la région à laquelle s’est ajoutée cette année la solidarité.

C

Les districts européens
ne cessent de se mobiliser...

Actualité
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Cet évènement a permis la collecte
de 2 500 euros versés au projet
Eliminate.

Quant au gouverneur élect italien
Florio Marzocchini, il a collecté
auprès de ses homologues des
autres districts lors de la forma-
tion des gouverneurs à Indianapolis,
des pins des différents districts. Au
sein de son club, il a organisé une tom-
bola dont les prix étaient les pins du
monde entier et a ainsi récolté 300 euros. La somme a été versée
au profit d’Eliminate tout en ravissant petits et grands amateurs
de pins.

Les Pays-Bas soutiennent le home de Glind
Dans le cadre de son 25e anniversaire, le district des Pays-Bas

soutient le home pour enfants De Glind, qui
procure des soins et une attention particu-
lière à des enfants gravement malades et
handicapés. Ceux-ci ont besoin de soins
continus 24h/24. Il s’agit d’un programme
national spécial du lustre lancé tous les cinq
ans. Les précédents projets ont été la mai-
son Kiwanis à l’hôpital des grands brûlés

de Beverwijk, la réalisation d’un studio
TV dans un hôpital pour enfants…

D'autre part, les Pays-Bas travaillent à
leur nouvelle stratégie de site we. Celle-ci
s'appuie sur :

- Le site internet du district lieu central 
pour toutes les communications exter-
nes et internes

- Les sites web locaux du club Kiwanis

- Le système d’administration des membres du Kiwanis

Avec la mise en place de cette nouvelle stratégie, 75 % des clubs
utilisent le site Internet bénéficiant ainsi de toutes les fonctions de
communication entre les membres, de partage de contenu et d’in-
formations à tout le district de l’éventail d’actions du Kiwanis.

Devant ce succès, le district Belgique/Luxembourg va mettre
également cette stratégie en œuvre.

Suisse/Liechtenstein : 
soutien des clubs Kiwanis
en Albanie
En plus du soutien dans la créa-
tion et l’obtention de la charte des
clubs albanais (financier, logisti-
que et assistance matérielle), des
envois humanitaires destinés aux
enfants sont régulièrement orga-
nisés. Un convoi d’équipement
scolaire et d’autres fournitures
indispensables a quitté la Suisse

en destination de
l’Albanie. Au même
moment, l’équipement
pour cour de récréa-
tion a été fabriqué en
Albanie avec le sup-
port financier de la
Suisse.

Il existe actuellement six
clubs Kiwanis en Albanie. Ils
fournissent le matériel néces-
saire aux écoles et aux jardins
d’enfants.

Les deux minibus servant pour
le transport scolaire et sportif
connaissent un grand succès. 
La collaboration avec The Door
Foundation s’est avérée très fructueuse en Albanie. Cette fonda-
tion existant depuis 1994 est également soutenue par entre
autres, le Kiwanis Norvège.

La délégation suisse qui s’est rendue sur place a pu se rendre
compte de la bonne utilisation des fonds et aides distribuées à ces
clubs.

45 000 francs suisse pour la bibliothèque 
pour aveugles et malvoyants
L’appel à la générosité du Charity Day, plus les excédents de
recettes récoltés lors de l’action IWAS 2009, d’un tournoi de golf
et la contribution de la fondation Kiwanis, a permis de réunir
45 000 francs suisses qui ont été remis à la Bibliothèque Suisse
pour aveugles et malvoyants. Lors de la remise de ce chèque, une
présentation de la production et du fonctionnement de la biblio-
thèque pour malvoyants a été faite. La fabrication d’ouvrages
scolaires et de lecture destinés aux malvoyants nécessitant une
organisation énorme...

Roumanie : soutien apporté à Szocs Botond 
par le club de Sfantu
Le club de Sfantu a décidé de soute-
nir les talents et assiduité des
enfants et des adolescents qui ont
démontré leur excellence malgré
leurs origines sociales défavorables. 

Ce club soutient un jeune pianiste
virtuose de 15 ans et a jusqu’ici
réussi à subvenir aux dépenses des
cours privés. Ce dernier souhaite
réaliser son rêve le plus cher : posséder son propre piano. 

Que de belles initiatives, d’actions magnifiques au service des
Enfants du Monde ! J’ai le plaisir de vous les faire partager. Elles
peuvent être une base de réflexion, de nouvelles pistes pour l’éla-
boration de manifestations, et la réalisation d’actions nouvelles
dans nos clubs.

Annick CARMET
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e samedi 16 juillet, le cirque AMAR, après un mois de
repos, a choisi Bordeaux pour reprendre son tour de
France, en plantant son chapiteau Place des

Quinconces. Il y a affluence et on affiche complet. Les artistes
sont en pleine forme, et offrent aux deux mille spectateurs un
très beau spectacle, qui fait pétiller les yeux des petits et des
grands, présenté par Stéphan Gistau, alias Monsieur Loyal,
responsable par ailleurs de la communication et des relations
publiques du cirque.

10 000 euros de dons collectés...
Cette soirée est spéciale, car elle est placée sous le signe de la
solidarité, et notre gouverneur, Gérard Conte, s’est déplacé
spécialement à cette occasion. Le cirque AMAR soutient la
cause de l’association Naevus 2000 Europe, qui œuvre pour
les enfants atteints du naevus géant congénital (NGC), aidé
en cela par le Kiwanis dans les villes étapes de sa tournée.

Le cirque met à disposition des clubs des places que les kiwa-
niens peuvent vendre à un tarif préférentiel et offrir aux
enfants qu’ils ont l’habitude d’aider. Les sommes récoltées
sont remises en fin de spectacle à Naevus 2000 représentée
par sa présidente Laurence Baert, pour la recherche sur cette
maladie.

Pour la circonstance, de nombreux kiwaniens étaient présents
sous le chapiteau, facilement repérables grâce à leurs tee-
shirts Kiwanis. Ce fut un moment exceptionnel car les clubs
ont été appelés sur la piste par Monsieur Loyal. Ils ont remis
un chèque de 4 500 euros à Laurence Baert.

Ajoutés aux autres sommes déjà récoltées, ce sont donc 10 000
euros qui ont été offerts pour la recherche, représentée par le
professeur Taeïeb, chef du service de dermatologie du CHU
de Bordeaux, spécialisé dans les maladies rares de la peau, et
Heather C. Etchevers, chargée de recherche à l’INSERM, en
présence de notre gouverneur Gérard Conte, du lieutenant
gouverneur de la division Nord Aquitaine Claude Lemoine,
de la responsable du Comité Actions Sociales Catherine Baras
et des clubs de la Division. Et ceci devant 2000 personnes !  

Monsieur Loyal rejoint le Kiwanis de Pessac Les Graves
Second temps fort de la soirée : après le spectacle, tous les
kiwaniens présents, les représentants de Naevus 2000, du
corps médical et les artistes se sont retrouvés pour un
moment  très convivial. Monsieur Loyal, Stephan Gistau, très
sensibilisé à la cause de ces enfants malades, et conquis par la
générosité des différents clubs rencontrés lors de la tournée
du cirque AMAR, ainsi que par toutes les actions réalisées par
les kiwaniens, avait manifesté son désir de rejoindre notre
mouvement. C’est chose faite ! 

Pendant cette soirée, Stephan, sous le chapiteau, a été intro-
nisé kiwanien au club de Pessac Les Graves par son président
Claude Trigona, entouré de ses deux parrains Gérard Conte et
et Claude Lemoine, au milieu de nombreux kiwaniens et
amis. 

Voilà donc un nouveau kiwanien qui parlera encore mieux de
nous au cours des  représentations du cirque AMAR devant
un large public !

Un accord de partenariat sera très prochainement signé entre
AMAR, Naevus 2000 et le district France Monaco, comme
cela avait été annoncé au conseil d'administration en Arles.
Le fait d’apporter des dons aux petits malades atteints de
naevus géant, à travers la tournée du Cirque AMAR, est une
très belle action de solidarité et de communication pour nous
tous, qu’il nous faut pérenniser...

Catherine BARAS

L

Kiwanis, le cirque AMAR et Naevus 2000
Soirée particulière à Bordeaux... Partenariat 
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e voudrais par l’intermédiaire du Kiwanis Magazine
remercier toutes les personnes que nous avons ren-
contrées depuis le début de l’année grâce à la tournée

nationale du cirque AMAR. 

Je ne sais pas si je dois citer des clubs, des personnalités en
particulier, en tout cas, la plupart des membres avec qui j’ai
échangé soit par téléphone, par mail, ou
en les ayant rencontrés, ont été en grande
majorité toujours à mon écoute, disponi-
bles et dévoués à la cause que nous
défendons.

Je voudrais revenir quelques années en
arrière pour raconter ma première ren-
contre avec les membres du Kiwanis.
C’était avec le club de Vichy, ville dont je
suis originaire. Nous organisions comme
chaque année une rencontre des familles
concernées par le Naevus Géant
Congénital. Un collègue de mon mari,
photographe et membre kiwanien nous a
mis en relation avec son club. C’est ainsi
que nous avons pu bénéficier de l’aide
pour organiser notre rencontre et notam-
ment la prise en charge des enfants pour
une après-midi récréative.

Puis, quelques années plus tard, nous
avons rencontré le Gouverneur de l’épo-
que Edmont Ott qui s’était déplacé pour
venir à notre rencontre à l’occasion de deux évènements que
nous avons organisés en 2006 : la Naevus Cup (challenge de
golf) et la calade de Naevus (spectacle de rue à Visan dans le
Vaucluse).

A cette même époque, nous avions été conviés par des clubs
de la région parisienne à participer à des soirées dont une où
a été organisée une vente aux enchères à l’américaine d’une
robe dessinée par un jeune créateur.

C’est en octobre 2010 que nos chemins se sont à nouveau croi-
sés par l’intermédiaire d’un élu de la ville de Châlon-sur-
Saône à qui nous avions demandé de l’aide pour vendre nos
places de cirque. Nous avons été mis en relation avec un de
ses amis membre, Paul Alexandre, qui a très vite pensé qu’un
partenariat entre le Kiwanis et le cirque AMAR pour les
enfants de l'association NAEVUS 2000 FRANCE EUROPE
pourrait devenir une bonne action à proposer au district fran-
çais.

C’est ainsi qu’il m’a reçu dans son magasin. Il m’a présenté
votre « annuaire » et j’ai pu me familiariser avec votre grande
famille de cœur pour les enfants.

J’ai très vite pris contact avec Gérard Conte. Puis, avec
Thierry Bret et Catherine Baras que j’ai pu rencontrer chez
elle dans la région bordelaise à l’occasion d’un déplacement à
l’hôpital Pellergrin. Là, j'ai pu discuter avec des enfants mala-

des et rencontrer le professeur Taieb, directeur du centre de
référence des maladies rares de la peau dont le Naevus Géant
Congénital fait partie.

Tout de suite, l’accueil fut chaleureux. Toutes ces personnes
très sensibilisées à notre cause se sont de suite investies pour
nous aider dans cette action qui voyait le jour : la tournée du

cœur du cirque AMAR.

Beaucoup de clubs se sont mobilisés
pour nous. Il y a eu des particularités
avec certains d'entre eux qui ont décidé
de nous aider en dehors du cirque, d’au-
tres se sont mobilisés différemment. Je
pense à la région Côte d’Azur Ouest
Varois, au futur Gouverneur de région
du Centre qui s’est déplacé jusqu’à chez
nous pour mettre en place la tournée du
cœur du cirque AMAR en 2012, du lieu-
tenant Gouverneur du Pays de Loire qui
met également en place avec son succes-
seur la future tournée... 

J'étais présente à la soirée de défilé de
mode organisé par le Club Vichyssois au
profit des enfants hospitalisés dans le
service de cancérologie de l’hôpital
d’Estaing de Clermont-Ferrand. Je vais
rencontrer leur nouveau bureau. 

Nous envisagerons des projets à Vichy.
Je communique beaucoup autour de

moi sur le club service des kiwaniens, le seul et unique exclu-
sivement au service de l’enfance, et engage certains de mes
amis à venir rejoindre le Kiwanis.

Stéphan Gistau fait partie, par exemple, depuis le 16 juillet du
club de Pessac-les-Graves et plusieurs vichyssois vont pren-
dre contact avec la future présidence.

En résumé, le grand message que je veux faire passer, est le
suivant : le chemin qui conduit nos enfants à la guérison est
long et périlleux. Mais tout au long de ce périple, nous faisons
de bien belles rencontres. Et aujourd’hui, c’est la vôtre, AMIS
KIWANIENS, qui venez nous rejoindre, et c’est plus fort et
plus nombreux que nous allons donner à nos enfants un ave-
nir meilleur...

« DEUX MILLE » MERCI A VOUS TOUS pour NAEVUS
« 2000 » FRANCE EUROPE !

Laurence BAERT

Nous préparons notre symposium-rencontre des familles qui aura
lieu le 12 novembre 2011 à l’hôtel Les Célestins de Vichy, partenaire
de Naevus 2000 depuis plusieurs années. Plusieurs kiwaniens ont
souhaité pouvoir être présents pour rencontrer les familles et
enfants concernés par la pathologie ainsi que les médecins référents.
C’est pour nous une période d’hyper activité pour la préparation de
cette manifestation !

J

Laurence Baert : « Naevus 2000 France Europe
vous remercie deux mille fois ! » Partenariat 
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ercredi 13 juillet 2011 : il y a des jours où on ne
devrait pas se lever ! Pour les jeunes abbevillois,
cette étape du Tourmalet, le toit de leur tour à 2 115

mètres d’altitude, représentait le Graal, la montée incontour-
nable avec celle quelques jours plus tard de l’Alpe d’Huez.

Hélas, c’était compter sans la météo : dépression importante
avec brouillard et pluie, la température du haut du col ne
dépassant pas les 3°.

Il faut d’ailleurs noter que le mot « Tourmalet » signifie
« mauvais détour » ce qui fut le cas ce jour là….

C’est donc la mort dans l’âme que le coach Franck Urbaniak
annulait l’étape. Dans la soirée arrivée à Saint-Gaudens dans
ce petit Pays de Comminges au pied des Pyrénées, installa-
tion au camping municipal et réception à l’hôtel de ville par
le maire, ses adjoints et une demi douzaine de kiwaniens
menés par le président Alain Pinet : les souhaits de bienve-
nue, l’ambiance et le vin d’honneur remontèrent le moral de
la troupe.

La soirée se termina par un bon repas au Flunch. Jeudi 14 juil-
let : journée de repos en l’honneur de la fête nationale le soleil
avait supplanté la pluie et la météo s’annonçait vraiment esti-
vale.

Après les ablutions matinales et le rangement, les cyclistes
étaient pris en charge par le club de Saint-Gaudens
Comminges

Les kiwaniens avaient prévu une agréable journée champêtre
dans un cadre idyllique au bord d’un petit lac, propriété de
l’un d’entre eux, mais en raison du terrain détrempé, les « fes-
toyeurs » se replièrent vers le club-house du rugby à XV, sport
vedette de la région.

Un petit discours de bienvenue du président fut suivi d’un
petit cadeau du club (une mini borne kilométrique représen-
tant le Tour de France et le Tourmalet) !

Les membres du club avaient mis leurs épouses à contribu-
tion pour le repas et chacun se fit un point d’honneur à mon-
trer à des Ch’tis comment on recevait dans le Sud-Ouest.
Après apéro et tapas, ce furent les crudités et les diverses
viandes grillées au barbecue : araignées, saucisses, côtelettes
d’agneau etc. suivirent mille-feuilles aux fruits et choux à la
crème maison. Pour les boissons, les jeunes se limitèrent aux
jus de fruit et sodas mais l’encadrement testa les produits de
Bacchus et les kiwaniens les savourèrent.

Ces agapes entraînèrent une chaude ambiance qui se trans-
forma au cours de l’après midi en un doux farniente et une
agréable somnolence. Les convives furent tirés de leur tor-
peur par une réflexion d’un jeune cycliste : « il ne nous man-
que qu’une piscine pour se rafraîchir… » : le président Pinet
les prit au mot et aussitôt dit, aussitôt fait, invita l’assemblée
à partager chez lui les joies de la natation.

Une demi-heure plus tard tout ce joli monde se retrouvait
dans la piscine du président à barboter et s’asperger à qui
mieux mieux. Les nordistes démontrèrent que s’ils aimaient
bien le vélo, ils ne dédaignaient pas les plaisirs de la nage et
s’en donnèrent à cœur joie, accompagnés par plusieurs kiwa-
niens.

Cette seconde mi-temps aquatique se prolongea et ce n’est
que vers 20 heures que les Abbevillois regagnaient leur camp
de base après des remerciements chaleureux de Franck
Urbaniak à toute l’équipe kiwanienne.

Le lendemain matin, ils quittaient le Comminges direction de
Carcassonne vers de nouvelles aventures et rencontres dans
le sillage du Tour de France « officiel ».

Max CAZAUX

M

Le Kiwa Tour 2011 
fait étape à Saint-Gaudens Comminges

Sports
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our la seconde année consécutive, la Division Vosges
Lorraine a organisé sa journée champêtre. Elle s’est
déroulée à Saint-Remimont, village à côté de Vittel. Ce

sont ainsi 56 kiwaniens, kiwaniennes et enfants qui ont parti-
cipé à la fête. 

Cette réunion a permis aux kiwaniens des différents clubs de
mieux se connaître, de tisser des liens d’amitié, le tout dans
l’esprit Kiwanis. « La Division commence à prendre une âme,
car après une action commune à tous les clubs, les visites de
clubs traditionnelles, cette fête a  été le point final d’une belle
année kiwanienne », devait expliquer le lieutenant gouver-
neur Jean Thomas.

Valérie MEONI 

P
Vive la journée champêtre ! Vosges Lorraine

Traditionnellement depuis dix ans, le club Kiwanis de
Lunéville organise les baptêmes de l’air. Cette année
encore, ce fut un gros succès pour cette manifestation

qui a permis à 130 enfants de découvrir la terre vue du ciel.

Un ciel qui pour l’occasion était d’un bleu magnifique, facili-
tant ainsi le décollage des quatre avions qui grâce à cinq pilo-
tes bénévoles ont pu effectuer des rotations ininterrompues.
Sept club des divisions Lorraine Centre et Vosges Lorraine
participaient à cette belle journée de solidarité : Charmes,
Nancy K1, Euro Ampitié, Lotharingie, Opalinska, Mirabelles
et Lunéville.

Les bénévoles de tous ces clubs ont également assuré la logis-
tique de la journée, préparant 100 petits déjeuners, un vin
d’honneur pour 90 personnes, 150 repas à midi et 55 le soir !

160 m2 de chapiteaux ont été dressés pour accueillir les nom-
breux participants et visiteurs. En plus des baptêmes de l’air,
les enfants ont pu aussi faire des tours de moto en Harley, en
jeep, en trike, se faire maquiller, écouter de la musique… 

Tous sont repartis les yeux brillants d’émotion, diplôme et
photo en main… Un vrai bonheur pour les organisateurs, la
meilleure des récompenses !

Valérie MEONI

P
Baptêmes de l’air en Lorraine Centre Est

uinze équipages, représentant cinq des sept clubs de
la Division, se sont donc retrouvés au petit matin
pour parcourir les 200 kilomètres d’un itinéraire lon-

guement préparé par
Christian et Alain. 

Il aura fallu pas moins de
trois repérages du par-
cours pour que les partici-
pants découvrent les

magnifiques villages des côtes de Meuse, avec une vingtaine
de questions culturelles et des épreuves sportives au pro-
gramme. 

Tout le monde arriva à bon port en début d'après-midi pour
partager un repas au bord du lac de Madine.  Et tous furent
récompensés par des lots offerts par les membres du club
organisateur, permettant ainsi d’offrir tous les bénéfices de la
journée aux enfants défavorisés...

Valérie MEONI 

Q

Sixième rallye automobile
pour Nancy Lotharingie...

Est
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ette action, menée par le club féminin Désirée Clary
depuis de très nombreuses années, s’est effectuée cette
année avec l’aide du club masculin Marseille Centre.

C’est en présence de nombreuses personnalités de l’hôpital
Saint-Joseph de Marseille que 150

poupées ont été
livrées le 7 juin aux
urgences et au service
pédiatrique.

Il n’a pas été nécessaire
cette fois-ci de présen-
ter la poupée et son
rôle. C’est au contraire
le docteur Martin Laval,
chef du service pédiatri-
que, qui nous a expli-
qué en quoi cette pou-
pée était utile à
l’équipe soignante.
Celle-ci, par des jeux
de mime, arrive à

communiquer avec l’enfant et à dédramatiser les soins qu’on
va lui faire. Il est donc utile à l’enfant d'avoir avec lui son
« doudou » avec qui il joue et se confie.

Les clubs kiwaniens se sont mis d’accord pour continuer à
apporter ce précieux auxiliaire à l’hôpital dès que celui-ci
nous signalerait la diminution du stock.

Parmi les personnes présentes, citons le directeur de l’hôpital,
le chef du service pédiatrie, le chef du service chirurgie pédia-
trie, le directeur de la communication, le cadre de santé du
pôle parents enfants et l’assistante sociale référente ainsi que
des membres du personnel soignant.

Quant au Kiwanis, il était bien représenté également. On pou-
vait remarquer le lieutenant-gouverneur Jocelyne Martin
Liégeois, membre fondateur de Marseille Désirée Clary, les
présidents des deux clubs Françoise Peignot et Albert Piana
ainsi que  des officiers et des membres des deux clubs.

Jocelyne MARTIN LIEGEOIS
Françoise PEIGNOT

Albert PIANA

C

Les clubs de Marseille s'unissent 
autour des poupées thérapeutiques La Provence 

ean-François Canel, past lieutenant-gouverneur de la
division Lorraine Centre, et son épouse Véronique,
organisent tous les ans une « fête nationale kiwanienne

». En effet, pour le 14 juillet, les kiwaniens de toute la divi-
sion, mais aussi ceux des divisions voisines, viennent parta-
ger un repas et une soirée dans le jardin de Jean-François,
avec évidemment un grand feu d’artifice à la clef, fête natio-
nale oblige. 

L’occasion, évidemment, de créer du lien entre kiwaniens,
échanger des expériences, faire mieux connaissance, tout en
festoyant. Cette année en plus, un groupe musical assurait
l’ambiance. Une très belle fête et une très bonne initiative, à
renouveler sans modération.

Valérie MEONI

J

Un feu d'artifice 
au nom de l'amitié...

Lorraine Centre
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Action commune des 3 clubs Kiwanis de l’Aveyron
Rodez, Millau et Villefranche de Rouergue

ette action commune des 3 clubs a permis de doter les
différents services d’urgence des hôpitaux du départe-
ment et les 40 centres de secours des sapeurs-pompiers

en poupées Kiwanis.

Fin juin, la distribution a été
effectuée par le club de MIL-
LAU, pour la partie sud du
département et le club de
Villefranche de Rouergue va
organiser fin septembre une
remise dans l’ouest du dépar-
tement.

Pour le club de Rodez, le ven-
dredi 16 septembre à 18h30, les membres de notre club, qui
ont pu se libérer de leurs activités, ont été reçus dans les
locaux du Service Départemental d’Incendie et de Secours
(SDIS) sis à Bel Air.

La remise des poupées a été
effectuée auprès du médecin
responsable des urgences de
l’hôpital de Rodez, du colonel
Directeur départemental des
services d’incendie et de
secours et ce, en présence du
conseiller général président
du SDIS d’un réprésentant de la direc-
tion du centre hospitalier de Rodez et
de nombreux sapeurs-pompiers.

Ce sont 850 poupées accompagnées
d’un étui comportant des crayons de
couleur qui ont ainsi été offertes par les
3 clubs de l’Aveyron.

Christian DUMEZ

C

Rentrée musclée
au K.C. de Monaco

ais encore
un petit
mot sur la

sublime soirée à la
Salle des Étoiles du
18 Juillet avec ces
photos où nous
voyons e.a. le
Conseil Magistral du
Grand Cordon d’Or
de la cuisine Française avec notre ami Marcel Athimond en
tant que Président à côté de SAS le Prince Albert II, Président
d’Honneur et Jean-Claude Grenache, attaché de Presse.

Le menu de gala était à la hauteur de nos grands chefs et
l’ambiance magique, surtout quand le plafond s’est ouvert

sur le ciel étoilé magnifié par le show époustouflant des 25
danseurs sur la scène.

Notre calendrier commence le 24
Octobre par la « Soirée Choucroute de
la Gousse d’Ail » dans le cadre de
l’Oktoberfest au Café de Paris avec
orchestre bavarois ; le tout sous cette
même Confrérie du Grand Cordon
d’Or présidée par notre ami Marcel.

Notre passation de Pouvoirs se dérou-
lera le 17 Novembre, agrémentée de la
soirée beaujolais au St Benoit.

Nore traditionnelle vente des «petits pains» rencontrera son
succès habituel les 8,9 et 10 Décembre.

Nous élaborons une soirée chorale le 3 Avril 2012.

Côté comité des clubs services internationaux de Monaco pré-
sidé cette année par le club Zonta ; notre première réunion
aura lieu le 14 Octobre à l’Hôtel Hermitage. Nous notons
d’ores et déjà la participation pour le Club Kiwanis de Daniel,
Robert, Suzanne et André.

Notre calendrier semble déjà bien lancé !

André ANDERSSON

M



'est dans un lieu convivial et gastronomique que
les kiwaniens de Vitry le François, accompagnés de
leurs épouses, procédèrent à la passation annuelle.

Le 23 septembre dernier, Jean-Jacques Houvain, président
sortant, transmit en toute solennité son collier de prési-
dent à Arnauld Roussel.

L'équipe sortante rappela à cette occasion quelques-unes des
nombreuses réalisations du club sur l'année 2010/2011 : 

Soutien à "SOS bébés" local pour une aide concrète à 48
bébés et l'apport de 410 colis ; participation à la grande
kermesse du pays vitryat contre le cancer, dont les bénéfi-
ces furent reversés à l'institut Godinot ; aides financières et
matérielles à une association locale de jeunes déficients
intellectuels pour leur participation au championnat de
France de sport adapté qui avait lieu cette année à
Châlons-en-Champagne. Il y eut également la participa-
tion à une distribution de jouets destinés à de jeunes
vitryats ; dans la continuation depuis 2005, participation
financière directe au maintien et à l'extension d'une école
à Madagascar : cette année le taux de réussite à l'examen
du BEPC y a atteint 95 % .

L'activité phare d'octobre 2010,  le "Salon des Arts,
Antiquités et Métiers d'Arts" et le soutien de sponsors
locaux ont permis la distribution d'aides ciblées en cours
d'année. Notons aussi les traditionnels baptêmes de l'air
pour 81 enfants et accompagnateurs, avec la participation
cette année, pour piloter les 160 chevaux, d'Alexandra,
vitryate pilote d'Airbus; notre présence à l'inter-club où 6
clubs vitryats étaient représentés, avec rallye pédestre
urbain puis champêtre, qui gêrera une action à double
implication. Les gains financiers permettront d'assurer à
l'ESAT local un travail garanti sur l'année par approvision-
nement en légumes frais du Restaurant du Cœur (1 600
personnes) ; et une première,  le loto qui a rassemblé 300
personnes, avec une dotation de 3 300 euros de lots.

Vie des Clubs
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Un vingt-cinquième président
pour Vitry le François...



Signe du souci d'ouverture du pays vitryat : la participa-
tion de Patrice à la convention Kiwanis internationale de
Genève. Puis, Arnauld Roussel, nouveau président
2011/2012, a présenté son équipe : Etienne Guerder, le
vice-président, Eric Ledoux, le secrétaire, Charles-Henri
Billerey, le trésorier et Olivier Lauffer, le responsable du
protocole.

Le nouveau président affiche son objectif de pérennisation
et de développement des actions engagées par les prési-
dents précédents, avec une implication de tous les mem-
bres. Il poursuivra la dynamique d'expansion avec convi-

vialité, ce qui permettra une action toujours dynamique,
pour une aide aux enfants prioritairement. Avec en pro-
grammation déjà d'une année bien chargée grâce à plu-
sieurs actions, notamment en faveur de jeunes handicapés
et malades de la région vitryate, toute l'équipe se prépare
pour le prochain "Loto Bingo" annuel du 16 octobre pro-
chain à Vitry le François salle du Manège.

Les Kiwaniens de Vitry le François fourmillent déjà de
nouvelles idées pour cette année 2011/12 et ont hâte de
continuer à "Servir les Enfants du Monde".

Eric LEDOUX
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'est dans le cadre à la fois champêtre et sophistiqué
de la "Colline du Colombier", à Iguerande, que le
Kiwanis club de Roanne s'est retrouvé ce 23 sep-

tembre pour une réunion particulièrement importante : la
passation de pouvoirs entre ancien et nouveau bureaux.

Kiwaniens, conjoints, membres d'honneur, invités… 
42 personnes étaient présentes pour cet évènement !

Tout d'abord, Jean-Michel Berne, ancien président, a
dressé un rapide bilan de son mandat. Trois points forts à
retenir :

- les différentes actions menées "pour servir les enfants
du monde", qu'il s'agisse de journées d'exception

comme le baptême
de l'air ou des multi-
ples subventions de
1 300 euros versées à
des associations qui
œuvrent sur le ter-
rain auprès des
enfants, comme "A
Tout Crin", par
exemple…

- l'ouverture du club à la mixité,
désormais inscrite dans ses sta-
tuts.

- l'importance des valeurs d'ami-
tié et de solidarité au sein du
Kiwanis club de Roanne.

Lui succède Robert Biesse à la tribune
comme à la présidence, qui prend
alors la parole pour donner les lignes
directrices de l'année à venir. Outre le programme des réu-
nions et conférences à venir, on retiendra :

- l'hommage aux kiwaniens disparus, et au chemin
qu'ils ont su tracer.

- les thèmes de cette année : convivialité et tolérance.

- parmi les différentes actions sociales, deux temps
forts qui devraient marquer cette future année : une
soirée cabaret, le 31 mars 2012, et un vide-grenier sur
le port de Roanne, en début d'été.

Grâce à l'action de l'ensemble de ses membres actuels et à
venir, le Kiwanis Club de Roanne poursuivra donc sa mis-
sion auprès des enfants du Roannais… et d'ailleurs.

Georges-Henri LIOTARD

C

Le club de Roanne
pérennise ses actions et sa convivialité
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Dévouées, généreuses, attentionnées,
actives, accueillantes, zélées, etc.,
etc. : des adjectifs pour qualifier les
membres du club féminin de
Bayonne, Josette Celhay !

Et c’est donc avec un plaisir qu’on ne
saurait cacher que nous avons
accepté la distinction que nous ont
accordée les kiwaniens présents au
dernier congrès d’Arles : « pour la
qualité de l’accueil,  l’énergie et la
gaieté qui règnent dans ce groupe,…
pour récompenser un club qui trouve
chaque année de nouvelles adhéren-
tes… ».

Rosine PLANES

Bayonne
Josette Celhay : 
club sympathique 
et dynamique...

Cette année encore, le samedi 21 mai
à l’aérodrome de Flers, le club de
Flers Suisse Normande a fait bénéfi-
cier une quinzaine d’enfants défavo-
risés et scolarisés sur Flers ainsi que
certains de leurs parents à l'opéra-
tion annuelle des baptêmes de l’air.

Ce rendez-vous est toujours très
attendu par les personnes sélection-
nées par nos amis Vincent et
François.

Tous les participants sont repartis
chez eux après un petit déjeuner avec
une médaille et un diplôme.

Jean Mark LEVERRIER

Baptême réussi
pour Flers Suisse
Normande

Marseille Désirée Clary
promeut les poupées kiwaniennes...

omme en 2008, c'est à la demande
de la municipalité d'Hyères Les
palmiers que le club de Marseille

Désirée Clary a livré le 8 juillet des pou-
pées thérapeutiques à l'hôpital de la ville.

Cette poupée est offerte aux enfants lors
de leur hospitalisation. Durant cette
période difficile, elle a plusieurs mis-
sions :

- expliquer de manière ludique les
procédures de traitement par un
jeu de mime,

- remplacer le "doudou" resté à la
maison,

- agrémenter le séjour à l'hôpital, la
poupée pouvant être peinte ou
coloriée.

Cet objet est un véritable lien de commu-
nication entre le personnel soignant et
l'enfant hospitalisé, à l'heure où le per-
sonnel hospitalier ne se contente plus de
"soigner" mais cherche par tous les
moyens à prendre en compte la douleur
de l'enfant et son bien-être.

Cette manifestation a eu lieu en présence
de : Jacques Politi, maire de Hyères Les
Palmiers, Annick  Zarco, adjointe à la
santé, M. Dugand, directeur de l'hôpital,
le médecin chef du service pédiatrie, le
docteur Combre, le médecin chef des
urgences, le docteur Delgado, M.
Tourreilles, directeur de la communica-
tion, Mme Galliano, chef du service santé
en pédiatrie, M. Sanchez, cadre de santé
des urgences, Jocelyne Martin Liégeois,
lieutenant gouverneur de la division La
Provence et membre fondateur du club
Marseille Désirée Clary, Jean-François

Gibereau, président du club Baies de
Sanary Bandol Ollioules qui a livré cet
des poupées thérapeutiques aux urgen-
ces des Sapeurs-pompiers de la ville. 

On notait également des représentants
du CPM (Centre Provençal de la
Mucoviscidose à HYERES), centre de
Bureautique créé par le Kiwanis il y a
vingt-quatre ans afin d'assurer formation
et insertion professionnelle à des person-
nes atteintes de mucoviscidose, soignées
à l'hôpital Renée Sabran à Giens et

venant de la France entière. 

Parmi elles, le président René Martin,
Françoise Riondet du conseil d'adminis-
tration, Jocelyne secrétaire générale et
Stéphane Adam, chargé des relations
publiques et commerciales. Stéphane
Adam, lui-même atteint de cette terrible
maladie, a été greffé bi-pulmonaire en
2001.

Beaucoup de hyérois l'ont vu courir lors
des cross organisés par la mairie ou des
associations sportives. 

A noter que c’est en assistant à une
assemblée générale du CPM que la
représentante de la mairie nous a
demandé de livrer des poupées à l’hôpi-
tal, il y a trois ans.

Jocelyne MARTIN LIEGEOIS

C
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Trente enfants ont bénéficié de ce vol
magique pour eux. Le temps était
convenable. Les parents ont passé un
agréable après-midi près de la piste
d'envol. Les enfants montaient dans
un avion par trois, ce qui a permis à
certains de se rencontrer et de se
connaître. Quant aux appareils pho-
tos, ils étaient au rendez-vous ! Ils
ont tous flashé sur leur maison, leur
école.

Après ce vol, un petit goûter atten-
dait ces aviateurs en herbe avec une
boisson et une maquette d'avion à
monter le soir en rentrant chez eux.

Pour les organisateurs, c'est tou-
jours un réel plaisir de voir l'émer-
veillement de ces enfants à leur des-
cente d'avion...

Christiane FLOUZAT

Saint-Amand
Montrond promène
les enfants 
dans le ciel...

A l'occasion de la deuxième édition
des « puces de la Bidassoa »
d’Hendaye, organisées au profit de
l’école d’orgue d’Urrugne, le
Kiwanis de Cibourre, présent sur
cette manifestation, reversera l’inté-
gralité de sa recette au profit de cette
noble cause. 

Marie Laure LEVRERO

Cibourre :
des « puces »
qui rapportent ! 

Bayonne organise l'évènement 
de la Côte basque : 
Le vide grenier Josette Celhay

’organisation du vide grenier esti-
val du 26 juin 2011 (un second a
lieu chaque année à l’automne) est

toujours un moment attendu par beau-
coup d’exposants et un grand nombre
d’acheteurs. Chaque fois, l’engouement
est plus grand et, cette fois encore, dès
l’annonce de la date,  le succès ne s’est
pas démenti : les cinq cents emplace-
ments ont été pris d’assaut !

Le club de Bayonne avait décidé de
démarrer l’opération le 2 mai par la dis-
tribution d’affichettes et de flyers avec
bulletins d’inscription, ainsi que par la
mise en ligne sur un site spécialisé. Le 6
mai, tout était déjà complet ! 

Durant deux mois, jusqu’au jour J, la plu-
part des membres du club se sont adon-
nés à de nombreuses tâches d’organisa-
tion et de mise en place, sous la houlette
de Michèle Le Guillou et Marie-Jeanne
Haurie.

Et c’est sous une chaleur torride que s’est
déroulé le vide
grenier avec une
belle affluence,
tant du côté des
exposants que de
celui des visi-
teurs/acheteurs.

Les gains de cette
journée ont été reversés à deux associa-
tions locales : Goxokiak (enfants diabéti-
ques) et TED (enfants autistes) au cours
d’une réunion début septembre 2011.

Rosine PLANES

L
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Plus de quatre cents convives ont répondu à l’invitation du Club 

C’est au cours de la réunion de juil-
let 2011 que le club a invité Mme
Lanusse, secrétaire général de la
Ligue contre le cancer du comité des
Pyrénées-Atlantiques, afin de lui
remettre le chèque de 1 300 euros.
Cette somme correspondait aux
gains du tournoi de golf, organisé
conjointement avec les membres du
Golf de Chiberta, à Biarritz.

Avant que Christine Fauthous, pré-
sidente du Kiwanis club Josette
Celhay, ne lui donne officiellement ce
chèque, Mme Lanusse s’est exprimée
sur les buts de son association. Et,
plus particulièrement sur les actions
menées depuis l’an passé et sur l’uti-
lisation faite des fonds remis au
cours de l’été 2010.

Cette intervention, instructive et
intéressante, nous a confortées dans
l’idée de poursuivre notre soutien
financier, plus particulièrement des-
tiné aux très jeunes enfants souffrant
de cette maladie.

Rosine PLANES

Le Club Bayonne
Josette Celhay
soutient 
la recherche 
contre le cancer

Lunéville
au pays merveilleux de Disney...

ls n’étaient pas sept mais huit
membres du Kiwanis club de
Lunéville à se rendre au pays de

Blanche-Neige. Accompagnés par vingt
petits lutins de la Maison d’Enfants de
Mehon et du Foyer des Tilleuls de Vic-
sur-Seille ! Dernièrement, aux aurores, le
TGV les a pris en charge à la gare lor-
raine, direction Marne-la-Vallée.

Premier émerveillement, aucun d’eux
n’avait déjà pris le TGV. Ce fut une véri-
table découverte : le train et son arrivée
en gare, les sièges numérotés avec les
spots de lecture incorporés, le paysage
qui défile à toute allure, la balade aux toi-
lettes (à découvrir), le contrôle des bil-
lets, etc… et 75 minutes plus tard un
deuxième émerveillement : l’arrivée au
pays de Disney !

Dans l’impressionnante entrée, contrôle
des sacs obligatoire. Puis, passage à la
billetterie et mise en place de trois équi-
pes super motivées, encadrées par leurs
accompagnatrices et les membres du
Kiwanis qui se lancent à l’assaut de
Disneyland. Après un passage dans
Mainstreet, c’est Fantasyland,
Discoveryland, Adventureland et
Frontierland qui sont les objectifs à
atteindre.

La forêt de Blanche-Neige a bien sûr fait
peur à tout le monde avec sa vilaine sor-
cière mais ce n’est rien à côté du manoir
hanté où les petites mains se crampon-
nent à celles des grands. Les voyages de
Pinocchio, le château de la Belle au bois

dormant et le Riverboat nous ont
enchantés. Puis, le buffet du « Plazza
Garden’s » nous a régalés. Formidable,
on pouvait se servir autant de fois que
l’on voulait mais en faisant attention à
laisser de la place pour le dessert ou plu-
tôt les desserts et quels desserts ! Enfin
des desserts à la Disney !

Ensuite, promenade digestive obligatoire
dans le labyrinthe d’Alice aux Pays des
Merveilles. Remise en route avec le
Carrousel de Lancelot puis immersion
totale dans l’animation avec la navette
spatiale de Space Mountain , le train de
la mine d’or et Buzz l’Eclair que nous
avons délivré de ses assaillants grâce à
nos pistolets laser !

Retour ensuite vers Mainstreet pour
admirer la Parade des Rêves Disney, goû-
ter les glaces, les gâteaux petits et grands.
Puis, ce fut le tour des boutiques pour
ramener un souvenir de cette merveil-
leuse journée.

Enfin, il était grand temps de reprendre
le TGV avec la tête pleine de ces rêves
qui enchanteront encore longtemps leur
quotidien... 

Bernard SCHAUBER

I
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Sept adolescents de l'espace jeunes
de Bandol ont pris pied sur le Cap
des Palmes, un magnifique voilier de
18 mètres lors d'une journée détente
offerte conjointement par le Kiwanis
de Bandol Sanary, le Comité commu-
nal des actions sociales (CCAS) et
Jean-Charles Julien qui a fait un don
pour participer financièrement à
cette opération. 

Tôt le matin, ces jeunes gens, accom-
pagnés de leurs encadrants, se sont
dirigés vers la baie de La Ciotat pour
une inoubliable journée de baignade,
de détente et de plongée dans les
calanques de la merveilleuse Cassis...

Marc ESCUDERO

Calanques, 
plongée et voile
pour sept ados
soutenus par
Bandol Sanary

Après un lâcher de ballons, 
Beaune se mobilise sur le salon de l'auto... 

’est dans le cadre du parc du châ-
teau de Vignoles, que le club de
Beaune a organisé comme chaque

année son salon de l’Automobile.

C’est ainsi que douze concessionnaires
ont rassemblé plus de 100 véhicules,
neufs ou d’occasion, avec également
nombre de camping-cars. Malgré le
temps peu clément, plusieurs centaines
de personnes venues de Beaune et alen-
tours ont déambulé au milieu des véhi-
cules, une quinzaine ayant été achetées.

Nombre de ces personnes ont déjeuné
dans notre restaurant Kiwanis d’un
week-end, notre club étant bien rôdé par
les six salons précédents.

Les sommes récoltées (emplacements
payants mais entrées gratuites) gonfle-

ront notre compte action, qui cette année
sera utilisé pour financer un stage de
voile pour des
enfants et l’achat
de défibrillateurs à
placer sur des sites
stratégiques de la
ville, pour essayer
de sécuriser les
adultes qui
auraient la bonne
idée d’avoir leur
problème cardia-
que au « bon endroit »...

En avril avait déjà eu lieu notre seconde
action-phare, l’opération « ballons », qui
a vu s’envoler un millier de ballons mul-
ticolores, le plus voyageur d’entre eux
ayant été retrouvé à 200 km dans la
Nièvre. 

Le bénéfice (2 000 euros) de cette action a
été entièrement dévolu à financer les
soins et le confort d’un enfant lourde-
ment handicapé (association  « Tous avec
Paul »).

Le grand avantage de ces manifestations,
très prenantes, outre les aides apportées,
est bien sûr de rassembler la majeure
partie de nos membres et de leurs
dévouées épouses, autour d’un projet
commun.

Et notre plaisir sera démultiplié le jour
où l’on verra les progrès de l’enfant et le
jour où l’on apprendra qu’un défibrilla-
teur aura épargné une vie.

Jacques LORENZO 

C
Les organisateurs et de droite à gauche : Mme Martine
ESCA Déléguée CCAS, M. Jean-charles JULIEN don-
nateur, M. Vianney BASSE (Président Kiwanis) 
M. Georges FLEURICHAMP (secrétaire) et toujours
dans les bons coups l'incontournable M. Marc ESCU-
DERO (trésorier) qui avec l'aide de M. Gérald
Bertrand (Chef du protocole) a été l'investigateur de
cette manifestation !
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e 25 août, une vingtaine d’enfants âgés de 8 à 12 ans,
dont les familles sont aidées par le Secours Populaire
de la Haute-Vienne, ont été invité par le club Kiwanis

Limoges Turgot à visiter le parc animalier du Reynou, situé à
quelques kilomètres de Limoges.

C’est en compagnie
d’Emma (soigneur anima-
lier) que les enfants ont pu
découvrir tout d’abord le
parc zoologique qui pro-
pose une grande diversité
d’animaux (600 animaux soit 160 espèces) représentant les
cinq continents. En semi- liberté, ces animaux vivent et se
reproduisent en harmonie sur de grands espaces (45 ha).
L’immensité du parc a permis de reproduire le milieu naturel
de nombreuses espèces et de les répartir géographiquement.
La plupart des animaux y retrouvent ainsi leurs comporte-
ments naturels.

Après avoir assisté au repas des animaux, ce fut au tour des
enfants d’apprécier un copieux goûter. 

Ensuite, la visite du parc paysager (patrimoine du Limousin)
classé monument historique était au programme des réjouis-
sances. Ce merveilleux parc paysager, créé par le porcelainier
Charles-Edouard Havilland et organisé autour d’un château
du 19e siècle, offre un décor végétal unique. Composé de 132
espèces d’arbres et d’arbustes réparties sur 10 ha, ces arbres
centenaires s’épanouissent dans un ensemble exceptionnel,
agrémenté d’une rivière anglaise, d’étangs et de remarqua-
bles rocailles du 19e siècle. Puis, une dernière visite à la mini
ferme ponctua cette journée. C’est avec des images plein la
tête que les enfants ont repris le chemin du retour.

Merci à Cécile, Many, Hamane et François, les accompagna-
teurs du Secours Populaire.

Joël, Etienne et Christian
les organisateurs

L

Visite de parcs botanique et animalier
à Limoges Turgot
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La pianiste Claire
Désert donnera une
prestation musicale
dans le magnifique
cadre de l'abbaye de
Bassac le dimanche
25 mars 2012. Ce
récital sera au pro-
fit des oeuvres du
club d'Angoulême.
Un concert à ne
manquer sous
aucun prétexte !

Du piano à
Angoulême

Claire Désert
une artiste de grand talent

Excursion exotique
à OK Corral !

laire Désert a su s'imposer sans fracas en
France et à l'étranger au cours d'une car-
rière bien rythmée. 

Faisant partie du paysage musical français, on la
retrouve régulièrement en concert dans les
grands festivals français et étrangers. 

Claire Désert : biographie

Claire Désert est une pianiste française née en
1967. Démarrant ses études de piano à
Angoulême, elle les poursuit en entrant à 14 ans
au Conservatoire National Supérieur de
Musique de Paris. Après de brillantes études, elle
obtient deux premiers prix en 1985 : piano à
l'unanimité et musique de chambre. Elle obtient
également une bourse la même année pour étu-
dier à Moscou au conservatoire Tchaikovsky
pendant un an avant de revenir terminer ses étu-
des au CNMSP avec Roland Pidoux.

Débutant sa carrière, elle est invitée par les plus
grands festivals (Roque D'Anthéron, Orangerie
de Sceaux, festival de Montpellier...) et se produit
avec les grands orchestres de France et d'Europe.
Elle se produit également très régulièrement en
formation de chambre avec le quator Kandinsky

dont elle est membre. Son premier enregistre-
ment est dédié à Schumann et est salué par la
critique suivi en 1995 des concertos d'Alexandre
Scriabine et Dvorak (victoire de la musique
1997). Depuis elle a enregistré Brahms,
Schumann, compositeur de prédilection de la
pianiste, et Schubert. On la voit régulièrement
dans les festivals comme les "Folles journées " où
elle participe de façon internationale (tantôt à
Nantes, tantôt en Espagne, Japon...).

Discographie de Claire Désert : 

ous l'impulsion du toujours très dyna-
mique Marc Escudero, une douzaine
d'enfants défavorisés de Bandol et de

Sanary a pris part à la journée détente
concoctée par le club du Kiwanis au parc
d'attraction du Var, OK Corral.

Manèges, logement dans les tipies (les
habitations traditionnelles des indiens),
bonne humeur et fous rires ont fait de
cette opération une véritable réussite.
Attention, les Dalton rôdaient dans la
plaine...

C

S
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Lors de la Fête des Quais à Amphion
en août dernier, le club a participé au
vide grenier, avec des objets récupé-
rés chez les kiwaniens. Le montant
des recettes s’élevant à 300 euros a
été entièrement reversé à une jeune
chablaisienne Justine pour son projet
de volontariat dans un foyer de per-
sonnes et enfants handicapés au
Kenya.

Le président a remis un second chè-
que de 400 euros à l’association OVA
(Objectif Vaincre l’Autisme) repré-
sentant les fonds recueillis lors de la
projection du film « Autisme, l’es-
poir » du 14 juin dernier au Ciné
Léman de Thonon.

Michel De Clercq, le président,
Annie Pottier, la secrétaire, Mme et
M. Laurent représentant OVA avec
leur fils Aymeric.

Michel DE CLERCQ

Thonon Léman
Chablais toujours
en pleine activité !

Des conférenciers prestigieux 
pour une soirée extraordinaire à Antibes...

ans les salons de l'hôtel Garden
Beach, 150 personnes ont répondu
à l'invitation du Kiwanis Club

d'Antibes Juan les Pins qui organisait un
dîner débat, ayant pour théme :
« L'enfance, l'adolescence, la bioéthi-
que ».

Ce débat était animé bénévolement mais
avec passion par le professeur Marcel
Rufo, pédopsychiatre reconnu comme
l'un des meilleurs spécialistes de l'en-
fance et de l' adolescence et par le doc-
teur Jean Léonetti, député-maire
d'Antibes Juan les Pins, rapporteur de la
commission parlementaire sur le projet
de loi sur la bioéthique.

De nombreuses questions furent posées
concernant l'adoption, l'homoparentalité,
la garde alternée, l'autorité parentale, les
phobies, les mères porteuses, l'anonymat
sur le don de sperme, la recherche sur les
embryons, etc.

Durant plus de trois heures, les deux
intervenants n'éludèrent aucune ques-
tion et apportèrent des réponses claires,
précises, empreintes de bon sens et de
sensibilité. Avec leur langage imagé,
compréhensible, le professeur Rufo et le
docteur Léonetti surent se mettre à la
portée de tous pour rendre cette soirée
interactive, fructueuse et conviviale.

En fin de soirée, le professeur Rufo évo-
qua l'un de ses rêves en cours de réalisa-
tion : la construction de l' espace méditer-
ranéen de l'adolescence sur le site de
l'hôpital Salvator à Marseille dont il est le
directeur médical. Il s'agit d'une struc-
ture inédite en France à la fois par son
approche des soins et par son fonctionne-
ment.

Le bénéfice de cette soirée servira à amé-
nager un terrain de jeu pour les enfants
de l'association d'assistantes maternelles
« Tout Petit à Petit ».

Gabriel APERT

D

Remise d’ordinateurs
avec Colmar Hohlandsbourg

ans le cadre de leurs actions socia-
les, les membres du Kiwanis Club
Colmar Hohlandsbourg, ont remis

à M. Garretti directeur de l’IMPRO « les
Artisans», accompagné de Mme Muratori
professeur, quatre ordinateurs portables
d’une valeur de 2000 €.

Ce don, concomitant à la rentrée scolaire,
complètera l’équipement informatique
des classes et permettra à ses élèves :

De s’approprier un environnement infor-
matique de travail.

D’adopter une attitude responsable, de
l’usage de l’informatique et d’internet.

De créer, produire, traiter, exploiter des
données, organisées dans un même
document.

S’informer, se documenter par la lecture
d’un document numérique.

Enfin l’élève sera capable d’envoyer et
recevoir un message, un commentaire et
ainsi découvrir différentes situations de
communication en mode direct ou différé.

Manuel SCHULLER

D
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our la cinquième année, le club Kiwanis de Menton
RCM à fait perdurer son Tuning Show de Menton en
organisant sur ce bord de mer de rêve un meeting qui

se veut de niveau européen. Meeting destiné à la jeunesse et
à un public dont la « voiture remixée » garde toujours un vif
intérêt.

Le programme Kiwanis était chargé !

Dès le samedi : accueil de nos concurrents, puis à 20 h, départ
pour un défilé de néon à travers la ville de Menton. S'en est
suivie une expo-concours public sur le bord de mer jusqu’au
petit matin. Enfin, à 23 h la soirée s'acheva à la discothèque au
Casino Barrière sur les airs des années 80’S.

Le lendemain, à la lumière d’un soleil levant, c'était le retour
sur le site du meeting avec ouverture au public.

Une journée ponctuée de différents concours et animations
pour nos concurrents venus mesurer et se faire noter sur l’es-

thétique, les inté-
rieurs, la qualité
du son etc….de ces
véhicules tellement
bien travaillés qu’il
est parfois difficile
d’en connaître le
modèle d’origine
tant les carrosseries
sont redessinées et
personnalisées avec
goût.

Cela devient une animation très attendue de fin de saison
pour la ville de Menton que de recevoir ces amateurs pour un
weekend qui s’installe, grâce au soutien de nos institution-
nels, dans ce paysage magique de bord de mer.

Jan Yves LAVALETTE
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Des voitures customisées
pour les oeuvres sociales de Menton
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Le samedi 3 septembre, le président
du Kiwanis club de Vittel, accompa-
gné des membres de la commission
sociale, se sont rendus à la Maison
des parents de Brabois, gérée par
l'AREMIG.
Accueillis par Mme Erbs, présidente
de l'association pour la recherche et
les études dans les maladies infanti-
les graves (AREMIG), les membres
du Kiwanis ont visité la maison des
parents : parties communes, cuisine,
salon, chambres…

La maison des parents de Brabois
accueille en résidence les familles des
enfants atteints de cancers, soignés
dans le service d'onco-hématologie
pédiatrique du CHU de Brabois.
Dix-huit chambres, dont une aména-
gée pour accueillir des handicapés
physiques, sont attribuées selon des
critères tels que l'éloignement du
domicile, la durée de l'hospitalisa-
tion, la situation sociale...
C'est une résidence, avec cuisine en
accès libre où chacun peut confec-
tionner ses repas. Les chambres sont
bien équipées et accueillantes. Il y a
une salle de jeux, une salle de repas-
sage, un jardin aménagé avec barbe-
cue...
" Il faut que les résidents se sentent
chez eux ", explique la directrice.
L'association est gérée par une
équipe de vingt-cinq bénévoles
venant principalement des familles
ayant eu besoin de l'AREMIG.
Deux femmes, domiciliées sur place,
se relayent pour accueillir les rési-
dents, veiller à la bonne tenue des
locaux et maintenir un bon climat
entre ces derniers.
L'AREMIG perçoit une aide de la
CRAM mais 70 % de son budget de
fonctionnement viennent des dons.
Le Kiwanis club de Vittel n'a pas
regretté de leur faire un don de 1 000
euros.

Valérie MEONI

Vittel encourage
l'AREMIG grâce à
un don de 1 000 €

Cherbourg Marie Ravenel
incite  à la découverte de la musique

e premier week-end de septembre,
les membres du club Marie
Ravenel de Cherbourg avaient

décidé de vider leurs greniers et leurs
caves pour le traditionnel vide-greniers
du quartier de la rue du Val de Saire à
Cherbourg Octeville.

De bon matin, un stand de sept mètres de
long rassemblant tous nos « trésors »
était installé. Après une matinée sous

une pluie battante, le soleil est enfin
apparu en début d’après-midi faisant
ressortir les badauds et les chineurs.  A
force de petits prix, de sourires et d’une
bonne ambiance, nous avons atteint
notre objectif qui était de rapporter le
moins possible d’invendus. 

La recette de la journée s’élevant à 630
euros sera intégralement reversée à une
classe du collège Les Provinces à
Cherbourg-Octeville. Les élèves de 6e, 5e

et 3e, accompagnés de leur professeur de
musique vont passer une journée à Paris
pour visiter l’opéra Bastille, la Cité de la
Musique et assister à un concert jeune
public à la salle Pleyel.

Ce vide-grenier qui était une première
pour notre club sera sûrement reconduit
l’année prochaine au vu du succès de
cette journée.

Françoise LAMBERT

L

Quand le club d’Angoulême
joue les brocanteurs !

es 17 et 18 septembre 2011, la com-
mune de Vindelle, petit bourg
proche d’Angoulême, accueillait

son bric à brac annuel. Environ 500 expo-
sants participent chaque année à cette
manifestation.

Le club d’Angoulême ayant décidé de
participer cette année à ce vide-grenier a
demandé à chacun de ses membres de
vider ses caves et de mettre en vente tous
ses objets et bibelots afin de récupérer un
peu d’argent pour financer les actions à
venir.

Tous les membres du club ont répondu
présent et sont tour à tour venus tenir le
stand pendant les deux jours qu’a duré
cette brocante.

Cette opération a notamment permis de
faire connaître aux visiteurs ce qu’était le
Kiwanis.

Malgré un temps plutôt humide et quel-
ques averses qui ont eu pour consé-
quence de raréfier les chineurs, cette opé-
ration s’est soldée par un bilan plutôt
positif qui nous incitera sûrement à la
renouveler l’année prochaine.

Guy DEWEVRE

L
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Dans la salle rouge de l’hôtel de ville
de Ribeauvillé s’est déroulée il y a
peu une petite réception au cours de
laquelle l’association « Kiwanis
Colmar Hohlandsbourg » a remis un
chèque de 1 200 euros à Jean-Louis
Christ, député-maire de Ribeauvillé .

Le Kiwanis, présidé par Jean-Pierre
Beringer, a offert au maire, en faveur
du Centre communal d’actions socia-
les, le bénéfice dégagé au stand que
cette association tient tous les ans à
l’occasion du marché de Noël de
Ribeauvillé.

Le Kiwanis de Colmar Hohlandsbourg
a été crée en 1982. Il est présent dans
la région et au-delà à travers ses dif-
férentes opérations humanitaires.

Manuel SCHULLER

1 200 euros au
profit d'un C.C.A.S
à Ribeauvillé

Vannes Gwened
Une belle action sur les greens...

e 4 septembre, 132 joueurs se sont
retrouvés au golf de Baden pour
jouer un scramble à la française à

quatre qui a réuni 33 équipes de quatre
golfeurs et golfeuses. Vif succès salué par
le nombre de joueurs, avec de bons relais
presse et une remise des prix à l’Abbatiale

du Bono chez notre ami kiwanien Hôtelier
restaurateur Morgan Dolbeau.

23 équipes ont été récompensées. Les lots
étaient essentiellement constitués de
bonnes bouteilles que les kiwaniens du
club avaient prélevé sur leurs caves per-
sonnelles.

Les droits de jeu, soit 1 400 euros, ont été
remis à l’association Syndrôme de
Wolfram, comme l’année passée, le sur-
plus des recettes étant affecté aux actions
sociales du club...

Jean-Luc BAYOU

L

Issoire Val d’Allier : Le renouveau !
n fin d’année dernière, nous vous
avions informé du renouveau de
notre club après quelques passa-

ges difficiles mais constructifs et vous
annoncions une année 2011, riche en
manifestations.

Après notre traditionnelle foire de la
Saint Paul où nous avons tenu une
buvette ayant permis de récolter près de
600 euros au profit de trois orphelins du
Bénin à qui nous offrons leur scolarité de
la quatrième à la terminale, il y a eu 19
baptêmes de l’air avec le centre pour
handicapés « LES RIVALIERES »
d’Issoire où nous avons pu voir la joie
des participants découvrant la région
dans la troisième dimension !

Moment émouvant lorsque nous avons
remis un diplôme à chacun ; l’un d’entre
eux nous annonçant avec fierté que

c’était la première fois qu’il en avait un !

Ces instants de joie nous regonflent à
bloc pour continuer nos actions !

Le 25 septembre nous avons réalisé un
DUATHLON sous un soleil magnifique
et même si l’on n’a pas encore atteint un
nombre très important de participants,
tous ont eu à coeur de nous aider dans
nos actions auprès de l’enfance malheu-
reuse (gain de 300 euros)

La fin d’année n’est pas finie car les 8 et 9
octobre se tiendra dans les jardins René
Cassin d’Issoire (près de la gare) la pre-
mière foire aux plantes avec 26 exposants
de toute la France et le 27 novembre nous
ferons notre traditionnel Alambic (tous
les deux ans) au profit de l’Association
l’Auvergne pour un enfant du professeur
LUSSON, à qui nous remettrons un chè-
que de 1500 euros.

Jean-Marc HENRY

E

Le club de l'Ile de France souhaite
élaborer sa propre lettre d'informa-
tion à usage interne. Cet outil per-
mettrait de communiquer de manière
assez régulière auprès des différentes
personnes avec lesquelles le club a un
contact : sportif, spectateur, parte-
naire, sponsor, donateur, etc. Le
secrétaire du club, Yves Auger,
recherche des modèles de newsletter
existantes afin de s'en inspirer. Un
contact : yvesauger@laposte.net

Une newsletter 
à Chantilly ?
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C’est au cours d’une sympathique et
intéressante réunion que les
Kiwaniennes du club Bayonne
Josette Celhay ont remis deux chè-
ques de 1 500 euros, respectivement à
l’association de parents d’enfants
diabétiques, Goxokiak et à l’associa-
tion TED, autisme et trouble enva-
hissants du développement chez l’en-
fant. A cette occasion, ces deux asso-
ciations ont fait un exposé sur les dif-
ficultés que rencontrent leurs très
jeunes enfants, mais aussi sur les
actions qu’ils mènent pour rendre le
quotidien plus agréable.

Nous avons ainsi appris que les
fonds remis ce jour-là seront utilisés
chez Goxokiak pour organiser des
journées ludiques, permettant aux
enfants malades de vivre « comme et
avec leurs camarades ». Chez TED, il
s'agira   d’organiser des journées de
formation, réservées aux parents,
afin de les aider à mieux prendre en
charge leur enfant, comprendre les
comportements et avoir les réactions
appropriées.

Rosine PLANES

De belles actions
avivent les honneurs
de la presse 
à Bayonne 

Une compétition de golf 
à Lorient pour Joaquim

e 24 juillet dernier, le club de
Lorient a organisé une compéti-
tion au golf de Ploemeur Océan au

profit de l'association Rio Verdé. Une
centaine de golfeurs s'est mobilisée pour
cette compétition de solidarité ; les droits
d'inscription ont été intégralement rever-
sés à l'association.

L’association Rio Verdé, créée en 2005, a
pour but de développer les facultés phy-
siques et psychiques de Joaquim, enfant
poly-handicapé, né en 2001 et résidant à
Hennebont. Conformément à ses statuts,
l'association ouvre ses antennes aux
autres enfants handicapés du secteur :
c'est le sens du projet Passerelle. Celui-ci
a pour but de créer des liens entre les
familles et de leur venir en aide. Elle met

en place un
espace multi-
sensoriel et
relaxation, sou-
tenant le projet
de création
d'un centre
loisirs pluriel
sur le bassin
de Lorient.

La journée de
golf s'est terminée par la remise des
prix offerts par le marchand de pneus
Profil+ et par la remise d'un chèque de
1 000 euros à la maman de Joaquim. Ce
don permet d'organiser, en partie, une
kermesse à Hennebont, avec de nom-
breuses attractions dont des balades en
poney et le tour du quartier en side-cars. 

L'autre partie permettra d'acheter du
matériel adapté aux besoins de Joaquim,
d'envisager d'autres approches thérapeu-
tiques telles que la méthode ABR
(Advance Biomedical Rehabilitation) et
aussi d'améliorer son quotidien vers plus
d'économie.

Jean-Pierre GUERIN

L

Pont à Mousson 
soutient les malades de la mucoviscidose

our la première fois en Lorraine
Nord, un club kiwanien soutient
le « Green de l’Espoir ». Le club de

Pont-à-Mousson a participé à la 17e sai-
son de cette belle épreuve. Le 17 juin, au
Garden Golf de Metz Technopole, plus
d'une centaine joueurs ont parcouru le ter-
rain. Les départs se sont échelonnés de 7h50
à 13h30 et ce malgré un temps pluvieux. 

A l’issue de cette compétition, les kiwa-
niens de Pont-à-Mousson ont remis des

lots au trois premiers golfeurs de chaque
catégorie et  un chèque de 1 618 €, à l’as-
sociation « Vaincre la Mucoviscidose »,
soit l’intégralité de la recette. 

Catherine BARAS

P

Les amateurs de danses latines profi-
teront de la manifestation orchestrée
par le club de Sanary le Beausset
Joséphine Baker pour faire valoir
leurs qualités chorégraphiques. Cette
animation rythmée et exotique se fera
au profit de l'enfance en souffrance
de la région. Réservations au
06 81 34 14 25 ou 06 85 11 03 83.

Danses standards
et latinos à Sanary
Le Beausset
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On ne présente plus la célébrissime
exposition de cristaux de Bohême,
proposée par le club auvergnat dans
le cadre du financement de ses oeu-
vres sociales. Celle-ci, d'une excep-
tionnelle beauté et pourvue de pièces
magnifiques, attire des amateurs de
la France entière et remporte à cha-
que édition un succès jamais
démenti.

L'édition 2011 se déroulera du 30
novembre au 4 décembre à
Chamalières : un moment de pure
joliesse à ne manquer sous aucun
prétexte ! 

Richard AHSBAHS

Les cristaux
de Bohême 
bientôt en vitrine
à Chamalières

Les Kiwanis au secours 
des enfants handicapés

es Kiwanis Langon-Graveland et
Barsac-Sauternes réunis pour une
même cause autour du petit

Louca.

« Les actions sociales, humanitaires, cul-
turelles et l'aide à l'enfance handicapée
ou défavorisée », résument l'esprit des
Kiwanis, dont la devise « Servir les
enfants du monde » est un raccourci. 

Les deux clubs régionaux, le club fémi-
nin des Kiwanis Langon-Graveland sous
la présidence de Sylvie Beylot et le club
masculin des Kiwanis Barsac-Sauternes
sous la présidence de Jean-Pierre Viriot,
se sont réunis récemment Chez la mère
Catherine à Podensac pour remettre, offi-
ciellement à Louca, trois ans et demi,
handicapé lourd, un fauteuil spécial
pour la douche et le bain. 

Ils ont décidé d'associer les moyens qu'ils
se donnent à longueur d'année, au tra-
vers de manifestations diverses, mar-
ches, lotos, vide-greniers, golf, specta-
cles, pour aider « l'enfance » que la vie
n'a pas épargnée. 

« Notre but est seulement de voir un sou-
rire d'enfant dans un instant de bonheur,
et d'apporter avec nos moyens, l'aide qui
pourra amener un petit plus dans la
famille », dit la présidente Sylvie Beylot.

Jean-Pierre Viriot, fondateur des Kiwanis
Barsac-Sauternes, il y a plus de trente
ans, avait émis le vœu, lors de son élec-
tion en 2010 « de recentrer leurs actions
sur le Sud-Gironde, pour être plus près
des enfants qui ont besoin d'aide ». 

Le petit Louca, souffre de ce que le corps
médical qualifie de « suspicion de mala-
die génétique rare, faisant partie des
40 % non étiquetées ». Louca est donc
totalement dépendant et ne pourra pas
marcher. Une aphasie totale le prive de
communication. Il s'exprime en tapant
dans ses mains, en esquissant des souri-
res et parfois en riant aux éclats.

Sabrina, sa mère, a pu reprendre son tra-
vail à 50 % mais a de plus en plus de mal
à le soulever et à le porter. Des appareil-
lages spécifiques, corset pour sa scoliose,
verticalisateur, fauteuil roulant, et autres
sont indispensables pour sa qualité de
vie. C'est vers Louca que se sont tournés
les Kiwanis International Langon-
Graveland et Barsac-Sauternes, pour lui
apporter chaque année l'aide qui lui per-
mettra, avec sa mère, de mieux « vivre »,
et de supporter les lourdes charges du
handicap. 

Michel LAVILLE

L

Begerac Périgord Pourpre est né le 3
septembre avec une remise de charte
effectuée en présence de Gérard
Conte et de Catherine Baras.
Nathalie Graille, l'heureuse prési-
dente, nous présentera sa structure
dans le numéro 125 !

Naissance
d'un nouveau club
en Périgord...

La ville de la Haute Loire troque la
lentille pour le chocolat, le temps
d'une manifestation orchestrée au
Centre culturel de Vals. Les 19 et 20
novembre, le club Kiwanis local
organisera son traditionnel salon du
chocolat destiné aux amoureux de la
fève de cacao ! Qu'on se le dise ! 

Le Puy en Velay
célèbre le chocolat !
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400 poupées Kiwanis offertes 
à l’hôpital d’enfants de Nancy Brabois

mouvante cérémonie qui se tenait
fin septembre à l’hôpital d’enfants
de Nancy Brabois. Les deux clubs

Kiwanis de Nancy et Houdemont
Mirabelles remettaient aux équipes soi-
gnantes plus de 400 poupées Kiwanis
pour les petits patients. 

L’achat de ces poupées a été rendu possi-
ble grâce à l’implication de tout l’ensem-
ble scolaire Charles de Foucault de
Nancy, qui de la primaire au lycée s’est
mobilisé pour collecter des fonds. Vente
de stylos, de carte de vœux, collecte auprès
des parents et des enseignants à l’occasion
de la journée de solidarité, ce sont ainsi
1 400 euros qui ont été recueillis.

La responsable de l’ensemble scolaire
pour le primaire et le collège, Mme Artis, a
expliqué que lorsqu’elle avait proposé
aux élèves, comme tous les ans, de faire
des dons au profit des poupées pour les
enfants hospitalisés, la mobilisation a été
immédiate, ainsi que l’émotion. Même
mobilisation pour les élèves du lycée,
encadrées par Mme Burner, pour aider les
petits malades, lorsqu’il a fallu vendre
des stylos ou des cartes.

Toute l’équipe de l’hôpital d’enfants a été
très sensible au geste, les poupées étant
pour elle un vecteur de communication
idéal pour expliquer aux enfants les soins,
pas toujours agréables, auxquels les
enfants sont parfois soumis, ou les rassurer
lors d’un examen particulièrement stres-
sant comme un scanner ou une IRM. 

Une centaine d’autres poupées seront remis
aux autres services des hôpitaux de Nancy
qui accueillent également des enfants.

Les deux clubs Kiwanis se sont engagés à
poursuivre l’action, en fournissant réguliè-
rement des poupées à l’hôpital d’enfants.

Valérie MEONI

La passation de pouvoirs du Kiwanis
International Colmar Hohlansbourg
s'est déroulée il y a peu.  En présence
de la quasi-totalité des membres et de
leurs épouses, le président sortant
Jean-Pierre Beringer a ainsi passé le
flambeau à  Mario Ricchiuti. 

Dans son discours de clôture, Jean-
Pierre Beringer remercia son bureau
et tous ceux, membres, épouses amis
qui par leur participation et leur
engagement ont concouru au bon
déroulement et la réussite des diver-
ses sociales organisées durant l’an-
née écoulée par le club. Celui-ci a
ainsi pu distribuer plus de 10 000
euros à des associations locales qui
oeuvrent pour l’enfance handicapée.

Après ce beau bilan et sous les
applaudissements de l’assemblée, il a
remis le collier présidentiel à son suc-
cesseur : Mario Ricchiuti.

Le président remercia Jean-Pierre
pour son dévouement et son investis-
sement sans faille dans l’exercice de
son mandat, puis présenta son
bureau : élect,  Christian Haas.
Secrétaire : Jean-Michel Rolland.
Trésorier: Guy Bassompierre.
Actions sociales : Manuel Schuller.
Responsable du protocole : François
Stolz. Il remercia tous les amis kiwa-
niens pour leur confiance témoignée
à travers leur vote, et s’engagea à
continuer à œuvrer avec tous dans la
lignée des fondements du Kiwanis
« Construire et servir les enfants du
Monde ».

Manuel SCHULLER

Colmar
Hohlandsbourg
change de président

400 poupées Kiwanis offertes 
à l’hôpital d’enfants de Nancy Brabois

Vu dans la presse

mouvante cérémonie qui se tenait
fin septembre à l’hôpital d’enfants
de Nancy Brabois. Les deux clubs

Kiwanis de Nancy et Houdemont
Mirabelles remettaient aux équipes soi-
gnantes plus de 400 poupées Kiwanis
pour les petits patients. 

L’achat de ces poupées a été rendu possi-
ble grâce à l’implication de tout l’ensem-
ble scolaire Charles de Foucault de
Nancy, qui de la primaire au lycée s’est
mobilisé pour collecter des fonds. Vente
de stylos, de carte de vœux, collecte auprès
des parents et des enseignants à l’occasion
de la journée de solidarité, ce sont ainsi
1 400 euros qui ont été recueillis.

La responsable de l’ensemble scolaire
pour le primaire et le collège, Mme Artis, a
expliqué que lorsqu’elle avait proposé
aux élèves, comme tous les ans, de faire
des dons au profit des poupées pour les
enfants hospitalisés, la mobilisation a été
immédiate, ainsi que l’émotion. Même
mobilisation pour les élèves du lycée,
encadrées par Mme Burner, pour aider les
petits malades, lorsqu’il a fallu vendre
des stylos ou des cartes.

Toute l’équipe de l’hôpital d’enfants a été
très sensible au geste, les poupées étant
pour elle un vecteur de communication
idéal pour expliquer aux enfants les soins,
pas toujours agréables, auxquels les
enfants sont parfois soumis, ou les rassurer
lors d’un examen particulièrement stres-
sant comme un scanner ou une IRM. 

Une centaine d’autres poupées seront remis
aux autres services des hôpitaux de Nancy
qui accueillent également des enfants.

Les deux clubs Kiwanis se sont engagés à
poursuivre l’action, en fournissant réguliè-
rement des poupées à l’hôpital d’enfants.

Valérie MEONI

E
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Changement de présidence
pour le club de Dole

e soleil était au rendez-vous le dimanche 2 octobre
2011, dans le cadre exceptionnel du château de
Germigney à Port Lesney, pour accompagner le club

de Dole lors d’un évènement qui compte dans la vie d’une
association : la passation des pouvoirs.

Le nouveau président, Olivier Laverneaux, a chaleureuse-
ment remercié Pascal Hoffmann, son prédécesseur, ainsi que
Jean-Pierre Jouans, le past-secrétaire, pour leur dynamisme et
les nombreuses actions menées, qui ont permis de faire de
nombreux dons. 

La règle d’or du Kiwanis, « Servir les enfants du monde », est
restée au cœur de ces actions et le sera également pour le nou-
veau président qui, en plus de la pérennité des projets déjà
mis en place, a à cœur d’en décliner des nouveaux et de faire
connaître davantage le club.

Accompagné par le
trésorier du club
(pour la deuxième
année consécutive),
Patrick Fornage et
le nouveau secré-
taire Jean-François
Bevilacqua, Olivier
Laverneaux a pré-
senté quelques
manifestations déjà
programmées au cours de l’année à venir, comme le « Green
de l’Espoir » pour la lutte contre la mucoviscidose et les bap-
têmes de l’Air offert aux enfants handicapés, en avion, mais
aussi, innovation pour cette année, en montgolfière. La distri-
bution des poupées Kiwanis et le loto du 15 Août sont, bien
entendu, prévus. 

Après les discours, est venu le temps d’un déjeuner d’excep-
tion orchestré par un chef étoilé, et chaleureusement applaudi
par tous. 

Un après-midi détente où chacun a pu profiter des charmes
du parc du château, a clôturé cette journée très appréciée. 

Jean-François BEVILACQUA

L

Une action sous le soleil 
de la Mayenne...

epuis sa création par le district dans l'année kiwanienne
2000/2001, le club de Laval n'a pas manqué une seule
année cette manifestation qui plaît tant aux jeunes

enfants handicapés,malades ou défavorisés, cœur de cible du
Kiwanis International.

Le 29 mai dernier,en partena-
riat avec l'Aéro club de
l'Ouest de Laval, et sous un

soleil resplendissant, 26
enfants et 13 accompagnateurs (depuis cette année, pour des
raisons de sécurité, l'ACO exige un accompagnant adulte par

vol) ont bénéficié
de cette action.
Comme à l'accou-
tumée, ils ont été
v é r i t a b l e m e n t
ravis. Quelle belle
récompense pour
les membres du
club qui s'investis-
sent que de voir
tous ces visages
illuminés qui ne
cessent de lancer des "merci" !

Pour faire patienter tout ce petit monde, un robuste percheron,
attelé à une "cariole", a promené les volontaires dans la campa-
gne toute proche. Un buffet permettait aux enfants et à leurs
parents de se restaurer ou de se rafraîchir, tout en liant
connaissance.

Une belle journée que nous ne sommes pas prêts d'abandon-
ner d'autant que notre club a en son sein le responsable natio-
nal de ces baptèmes : Hervé Delalande...

Lucien GARANGER 

D
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Jamais deux sans trois 
pour le club de Versailles !

e club Versailles Royal voulait cette année compléter
ses deux actions majeures traditionnelles. Il a choisi
d’innover en lançant la première édition du

Kiwanitoys. 

Retour sur ces trois événements :

Le concept Kiwanitoys : une bourse d’échange
consacré aux jouets anciens 
C'est un salon qui permet à des marchands professionnels et
à des collectionneurs de petits trains et/ou de petites voitures

de se rencontrer en un même
lieu. Une belle occasion pour
tous les amateurs et les collec-
tionneurs de se renseigner sur
les dernières nouveautés et
créations et d’échanger autour
de leur passion commune du
modélisme ferroviaire, auto-
mobile ou autres jouets
anciens.

Plusieurs de nos membres sont
eux-mêmes collectionneurs ou
amateurs de trains et de voitu-
res miniatures. L’un d’entre
nous a été plusieurs années de
suite l’un des principaux orga-
nisateurs de bourses d’échange

et de salons consacrés au modélisme automobile et ferro-
viaire.

La bonne connaissance
de ce milieu, les
contacts privilégiés
avec de nombreux
exposants et le
concours de la mairie
du Chesnay ont été nos
atouts précieux pour construire le succès de ce premier
Kiwanitoys qui s’est tenu au Chesnay le dimanche 27 février
dernier et pour lequel tous les membres de notre club se sont
mobilisés ! 

Près de 1 000 visiteurs payants et la presse locale sont venus
admirer les jouets et animations proposés au fil de la cinquan-

taine de stands loués
et installés sur les 800
m2 de La Grande
Scène, magnifique
salle polyvalente prê-
tée par le docteur
Philippe Brillault,
maire du Chesnay et
M. Xavier Brouard,
son directeur culturel.

Grâce à la générosité de tous, le
bénéfice de cette journée a permis
de contribuer à hauteur de 4 000
euros à l’achat d’un fauteuil rou-
lant électrique remis à une per-
sonne handicapée, habitante du
Chesnay.

Versailles Royal s’est déjà
remis au travail pour la préparation
de la seconde édition prévue en
février 2012, pour laquelle le club
enregistre déjà les premières réser-
vations de stands.

Parlez-en autour de vous !

Contact et réservation édition 2012 : 
Jean-Pierre Ledoux - email :
ledouxjpfl@orange.fr

35 baptêmes de l’air à Saint Cyr l’Ecole
Formidable journée que ce dimanche 12 juin : le Hangar 102
de l’aérodrome de Saint Cyr résonnait de toutes ses hélices et
des cris de joie de 35 enfants handicapés, si heureux de vivre
ce moment très fort et tant attendu.

L’équipe du club 41 au grand complet et ses pilotes nous
accueillaient pour des retrouvailles joyeuses autour de ces
jeunes voyageurs d’un jour. 

L
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Baptêmes de l’air, rencontre avec les familles et accompa-
gnants, remise des diplômes et des cadeaux, photos souvenir
et barbecue… autant d’instants partagés que les enfants nous
expriment à travers leurs dessins spontanés.

Voilà ce qui continue à faire de cet événement - vécu dans
chacune de nos régions - l’une des raisons d’être de notre club
et un rendez-vous incontournable ! 

8e édition des Greens de l’Espoir 
Le jeudi 30 juin, le club Versailles Royal organisait la VIIIe édi-
tion des Greens de la Solidarité au profit de l’association pour
la lutte contre l’hypertension artérielle pulmonaire (HTAP),
une maladie orpheline qui frappe de jeunes adultes et dont
les traitements actuels ne font que retarder une issue fatale.

Par cette magnifique journée d’été, une cinquantaine de gol-
feurs et golfeuses se sont pacifiquement affrontés sur les fair-

ways du Golf Blue
Green de Villennes-
sur-Seine.

Les contributions
des joueurs, aug-
mentées de quel-
ques dons sponta-
nés, ont permis de
récolter 1 000 euros
pour les malades. Au-delà de l’aspect financier, cette manifes-
tation a été une occasion de grande promotion pour le 
mouvement kiwanien. De nombreuses personnes ont décou-
vert le Kiwanis ce jour-là et nous ont remerciés pour les
actions que nous entreprenons bénévolement en faveur des
plus démunis.

Les nombreux lots distribués grâce à la générosité de nos
sponsors et de quelques membres du club qui ont offert de
bonnes bouteilles tirées de leurs caves, ont été très appréciés
des participants. La tradition de convivialité et de bonne
humeur de notre club a été chaudement appréciée par les gol-
feurs et par le personnel du golf.

Nous attendons avec impatience la prochaine édition de cette
belle manifestation de solidarité qui est devenue un classique
au Golf de Villennes. 

Hubert POTHELET
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hallenge gagné ! Plus de 250 personnes dont 100
enfants handicapés et valides ont partagé ce grand
moment. Une manifestation organisée en collabora-

tion avec le cirque Gruss. Intitulée, "Le Kiwanis fait son cir-
que", elle s'inscrivait dans le cadre de l'action nationale
« Handicap Vivre Ensemble ».

Nous avons été appuyés par les jeunes Kiwaniens du CKPM
de Mazan, les disciples d'Escoffier ont assuré l’intendance.
Pour cette action, nous avons invité gratuitement tous les
enfants handicapés des IME et des ULIS des départements du
Vaucluse et départements limitrophes. L'opération a eu lieu à
Piolenc qui avait accepté de nous recevoir pour cette grande
rencontre.

Au programme de cette journée : le matin de 10 heures à 12
heures un accueil était prévu en musique avec le CKPM de
Mazan. Les enfants ont participé aux ateliers de maquillage et
ont pu visiter le musée du cirque et des écuries.

Puis, l'hymne du Kiwanis a été chanté par tous. Hélène
Palumbo nous a interprété le "Don de soi" en représentation
pour le don d'organes et de tissus humains. A 12 heures, nous
avons prévu un grand repas champêtre offert par le club de
Carpentras. Ce repas a réuni près de 250 personnes autour
d'une paëlla géante. Le service étant organisé par le CKPM et
les clubs de la division.

L'après-midi, dès 14 heures, ce fut un grand spectacle éques-
tre, avec des clowns, et surtout la douche de "Syndha", l'élé-
phante du Cirque Gruss. Puis, un grand moment de joie et de
bonheur a succédé pour les enfants qui ont découvert grâce
au spectacle « Mélody » toutes les facettes de chacun des
numéros proposés par les artistes de la grande famille Gruss.

A la fin de ce spectacle nous avons remercié Alexis Gruss
pour sa générosité. Il lui a été offert un tableau signé par tous
les enfants présents. Cette journée nous a permis d'accueillir
près de 250 personnes adultes et enfants pour une véritable
rencontre d'amitié, de partage et surtout d'échange.

Nous avons également eu le plaisir d'accueillir Jocelyne
Martin-Liégeois, notre lieutenant-gouverneur de la région
Provence qui nous a soutenus dans cette action, ainsi que les
membres des clubs d'Avignon, Salon de Provence, Désirée
Clarie, Beaumes de Venise, CKPM Mazan et Montélimar.

Michel Altoviti, président du club, le bureau et les membres
de la Commission remercient toutes les personnes qui se sont
associées à notre action. Cette dernière s'inscrit dans le cadre
de l'aide que nous apportons aux enfants du monde. Elle
rejaillit sur le Kiwanis tout entier...

Jocelyne MARTIN-LIEGOIS

C

Carpentras et les jeunes de Mazan
mobilisés en faveur de l'action nationale...

Handicap Vivre

Ensemble



a 12e édition du Lorraine Mondial Air Ballons s’est
déroulée cet été sur l’ancienne base de l’Otan à
Chambley, au cœur du Parc Naturel Régional de

Lorraine. Pas tout à fait un hasard si cet événement se passe
en Lorraine, quand on sait que le premier homme à avoir
défié les airs, Pilâtre de Rosier (1754-1785) était lorrain, et que
la dernière société à fabriquer en France des enveloppes de
montgolfières est aussi implantée en Lorraine.

Mondial Air Ballons, c’est le rendez-vous, tous les deux ans,
des amoureux de la montgolfière. Après Albuquerque, aux

Etats-Unis, Chambley
est le lieu qui regroupe
la plus grande mani-
festation de montgol-
fières au monde. 

« Notre base ici a
connu pendant quinze
ans la présence des
avions de l’Otan, des
américains. On a
même un astronaute
d’Apollo XI qui s’est

marié dans notre chapelle ici, alors cette histoire de Chambley
avec l’aéronautique c’est la mémoire aussi...» explique Pierre
Mercier, ancien aviateur et passionné de ballons.

Création d'un village : « Ballonville » !
Des ballons sur la base, il y en a des centaines, tous plus
beaux les uns que les autres, parés de milles couleurs. Entre
le classique, de forme arrondie, il y a le ballon en forme de
soleil, de piment, d’abeille, de bouteille, ou de maison.
Chaque matin, et chaque soir, si la météo le permet, ils sont
des centaines à s’élancer majestueusement de la piste d’envol.
De partout dans le monde, de tous les continents, plus de
2 200 pilotes et membres d’équipages se côtoient pendant dix
jours, s’affrontent sportivement, échangent leurs expériences. 

Des dizaines de milliers de visiteurs assistent à ces joutes
aériennes, émerveillés par le spectacle dont on profite des

kilomètres à la ronde, des côtes
de Meuse aux étangs mosel-
lans. Un vrai village, appelé
« Ballonville » est crée pour
l’occasion : fête foraine, restau-
ration, animation, exposant,
visite des musées de l’hélicop-
tère, du planeur, expo photo,
atelier de nœuds… de quoi
patienter jusqu’au vol du soir,
en regardant du coin de l’œil
les nuages menaçants.

Et puis l’événement dans l’évé-
nement, c’est le record du
monde, l’envol de 343 ballons en ligne, certifié par huissier !
Les américains n’en reviennent pas eux-mêmes. Plusieurs fois
reporté en raison de la météo, le vent, les nuages, les tempé-
ratures, toujours trop, pas assez, l’envol a eu lieu un matin, au
lever du soleil. Et le temps s’est arrêté, partout, sur la piste,
dans les villages alentours, sur les routes, tous avaient les
yeux rivés vers le ciel, ne sachant où regarder, renonçant à
compter. Quelques minutes de bonheur, dans un silence
quasi-absolu.

La tête en 2013...
L’édition 2011 de Mondial Air Ballons, outre le record, restera
gravé dans les mémoires des 300 000 visiteurs qui ont pu
admirer les quinze vols réalisés sur dix jours, avec plus de 300
ballons au quotidien. Plus de 3 000 chanceux ont d’ailleurs pu
faire un vol dans un ballon.

L’édition 2013 se prépare déjà, avec encore plus de partici-
pants, et des montgolfières toujours plus originales.

Valérie MEONI

L

Des ballons par centaine
dans le ciel de Lorraine... Insolite
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’histoire commence quelques semaines avant Noël
2010. Quelques membres du club assistaient à un
concert de l’un des nôtres, Roby Braun, pianiste et

compositeur bien connu des amateurs de piano-bar et jam-
session de la région. A la fin de cette magnifique soirée, une
idée a jailli : « Et si nous réalisions un disque au profit d’en-
fants handicapés ? ».

Roby a de suite été enthousiaste en nous mettant ses enregis-
trements à dispo-
sition ! Quelques
mois de travail
ont suffi ensuite
pour réaliser cet
album presti-
gieux, témoin de
l’engagement du
club dans son
soutien aux
enfants atteints
d’un handicap
moteur cérébral.

A u j o u r d ’ h u i ,
Roby Braun et tous les membres du Kiwanis Club de
Bischwiller sont heureux de vous proposer cet album de vingt
titres connus ou à découvrir, à la fois jazzy et chaleureux, à
déguster en toutes circonstances comme musique d’am-
biance, en voiture ou lové au coin du feu, perdu dans les
rêves…

Présenté en avant-première au Congrès d’Arles, son succès ne
se dément pas ! Plus de 600 exemplaires ont déjà été vendus
en quelques semaines ! Il vous fera honneur lorsque vous l’of-
frirez à vos familles (pour Noël par exemple !), à vos amis ou
à vos conférenciers !

Un album à l'esthétisme évident...
Cartonné, en trois volets, couleur de fond blanche avec une
ligne de photos d’enfants ordinaires et extraordinaires sur les
deux faces de la pochette, y compris sur le CD. Cette présen-
tation est beaucoup plus élégante que le classique coffret
plastique transparent et permet une lecture facile des textes
de présentation du Kiwanis, de l’artiste et des bénéficiaires de
l’action sociale.

Des conditions de vente attrayantes... 
• Achat de un à neuf disques " Pour un sourire, pour la

vie, bénéficiaire APEEIMC " par un club ou un kiwa-
nien : 

15 € + frais de port (envoi postal), 
dont 10 € reversés à l’association APEEIMC.

Frais de port : 
1 ou 2 disques : 3.30 €
3 ou 4 disques : 5.39 €
5 à 10 disques : 6.95 €

• Achat de 10 à 29 disques "APEEIMC" par un club ou
un kiwanien : 

15 € franco 
(dont 9 € reversés à l’association APEEIMC)

• Achat de 30 disques et plus (cartons complets d'ori-
gine) "APEEIMC" par un club ou un kiwanien:

13 € franco
(dont 8 € reversés à l’association APEEIMC)

- Suite à la demande d’un club, la personnalisation de la
jaquette est possible à partir de 300 disques ! 

• Achat de 300 disques personnalisés : 7 € le disque
départ Bischwiller (livraison par transporteur)

• Achat de 500 disques personnalisés : 6 € le disque
départ Bischwiller (livraison par transporteur)

• Achat de 1 000 disques personnalisés: 5.50 € le disque
départ Bischwiller (livraison par transporteur).

La jaquette ne sera modifiable qu'au niveau du bénéficiaire
de l'action sociale sur la page de couverture, ainsi que sur l'in-
térieur de la page de couverture. Cette dernière reprendra la
description de l'action sociale, en gardant un texte de taille
globalement identique au texte actuel. Toutes les autres pages
de la jaquette resteront identiques au disque actuel, ceci pour
ne pas créer de confusion au niveau national.

Bernard LUX

Contact et renseignements :
Bernard Lux, Club de Bischwiller

06 85 02 76 65
03 88 63 63 52

bernard.lux.2@estvideo.fr

L

Bischwiller prépare un album CD 
pour les enfants ! Musique
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ela fait huit mois que Poupouille a fait son entrée dans
la Maison de retraite de l’Amandière, située à Bel Air.
Cette action avait été rendue possible grâce au club ser-

vice Kiwanis Salon Nostradamus qui a intégré les dons de chiens
de la Société Protectrice des animaux dans ces établissements.

« Les maisons de retraite, ce n’est pas pour les chiens…, dit sur le
ton de la plaisanterie la directrice de l’établissement Karine Bourot
mais lorsque le “meilleurs amis de l’homme” fait son apparition
chez nous, c’est beaucoup d’affection, de la joie supplémentaire
et…un meilleur moral pour les personnes âgées qui y résident.

Notre petite chienne est géniale, ajoute t-elle ;  elle fait partie inté-
grante de la maison. Ce n’est que du bonheur. Elle adoucit le quoti-
dien, contribue à maintenir en contact avec la réalité et tisse un lien
entre les uns et les autres. C’est un amour de chien. Dès que des
résidents la voient, leurs yeux pétillent, leurs visages s’illuminent
et ils ont envie de la caresser. C’est très émouvant. Elle a un rôle
social et affectif considérable ».

Le passé de Poupouille, une vraie vie de chien
Poupouille avait été trouvée par des promeneurs dans les col-
lines de Salon, certainement perdue par des maîtres peu ver-
tueux. Elle avait huit mois environ  et avait été recueillie par
la SPA en attendant meilleure fortune.

Son destin a basculé lorsque Mario, résident de l’Amandière,
a accompagné la directrice de l’établissement pour procéder à
l’adoption  d’un chien. Ce fut le coup de cœur entre le vieux
monsieur et la petite chienne. Elle est partie aussitôt dans ses
bras, vivre dans sa nouvelle maison.

C’est lui qui chaque jour va promener Poupouille dans les
ruelles ou sur la place de Bel-Air.

Elle a sa nouvelle vie dans les locaux de la résidence qu’elle
connaît pièce par pièce avant de retrouver le soir son panier
près du bureau de la directrice.

Il lui arrive d’accompagner les infirmières lors de la tournée
des visites et elle renforce ce sentiment d’appartenance à un
groupe commun.

Poupouille, fidèle amie des résidents 
Marine Ripert, psychologue à l’Amandière, a vu l’évolution
comportementale de tous.

« Poupouille  a provoqué un changement bénéfique dans le compor-
tement des résidents. Leur bien-être, toujours difficilement évalua-
ble, se traduit dans la réalité par une limitation des troubles du com-
portement et  se prolonge  par un apaisement bénéfique. La présence
et la vue d’un chien permettent de maintenir ou de rouvrir les van-
nes de la mémoire et l’envie de communiquer. Elle participe aux
moments conviviaux et c’est aussi une
fête pour elle. Certains résidents ryth-
ment un peu leur journée en fonction de
Poupouille ! 

Il y a également la présence d’un senti-
ment d’utilité avec les promenades, les
soins à lui prodiguer mais également l’at-
tention à la protéger. Elle est un stimula-
teur au niveau de la mémoire et notam-
ment la mémoire émotionnelle qui relie
aux souvenirs ; Poupouille favorise le
plaisir et dans tous les cas, c’est apprécia-
ble».

Au niveau du personnel, la petite
chienne a pris une grande importance. Elle accueille tout le
monde dès le matin et manifeste même des préférences !

Claire Vacher, médecin de la résidence confirme : « les person-
nes âgées très renfermées s’ouvrent au monde en présence d’un
compagnon à poils. Des malades d’Alzheimer très désorientés sont
soudain très présents en compagnie d’un chien. Le lien affectif, la
communication et la joie simple qu’apportent les animaux sont
incontournables dans l’accompagnement des personnes âgées ».

Le Kiwanis, partenaire de la SPA
Pour la SPA, ce type d'adoption est une piste de progrès nota-
ble. L’association  a l’espoir de voir d’autres maisons de
retraite procéder à des adoptions semblables et de pouvoir
ainsi orienter des chiens abandonnés vers des destins heu-
reux.

Guy Chimen, le président du Kiwanis de Salon, ne dissimule
pas sa satisfaction. « Notre partenariat avec la SPA est un complé-
ment important de nos œuvres sociales habituellement orientées
vers  l'enfance. Nous sommes convaincus que les animaux de com-
pagnie ont un rôle  positif sur la santé et le bon moral des anciens.
Nous souhaitons que notre action fasse tâche d’huile auprès des
maisons de retraites auxquelles nous lançons un appel chaleureux,
et pourquoi pas, qu’un partenariat national puisse s’établir en ce
sens. L’association « Trente millions d’amis » est informée et sera
invitée à notre prochain don...».

L’action est bien engagée. Le Kiwanis a déjà apporté sa contri-
bution financière pour offrir un chien à une autre maison de
retraite. Deux autres établissements sont déjà demandeurs…

Guy CHIMEN

C

Salon Nostradamus poursuit l'intégration
des chiens en maison de retraite Animaux
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a location de vacances (appartements, maisons) ne
cesse d’inspirer les adeptes de cette pratique touristi-
que en plein essor en France comme à l’étranger. Au

terme du mois de juillet, voici un zoom intéressant sur les
destinations tendance de cette année via une étude conçue
par un professionnel de ce secteur d’activité.

Les Seychelles demeurent, et de très loin, la destination privi-
légiée des spécialistes de la location immobilière estivale.
Cette année, grande surprise, l’Uruguay (?) et Monaco (effet
du mariage princier sans aucun doute) complètent le
podium. D’autres contrées exotiques ont flirté avec les som-
mets de ce baromètre officiel : l’Indonésie (surtout l’île para-
disiaque de Bali), le Cap Vert, Chypre, les Etats-Unis, le

Canada, la Grande-Bretagne et la Pologne. En revanche, les
destinations méditerranéennes (Grèce, Portugal) et les pays
du Maghreb et Moyen-Orient (Tunisie, Egypte) ont enregistré
de très fortes baisses de fréquentation. 

Côté villes, celles qui ont toujours la cote pour occuper un
appartement durant ses congés, sont Barcelone, Venise, New
York et Rome. Les villes françaises, toujours plébiscitées, par
la clientèle hexagonale et étrangère, restent Paris, Nice et
Porto-Vecchio, sur l’île de Beauté. 

Signalons enfin que les locations saisonnières de la Haute
Garonne, le Vaucluse et même curieusement du Pas de Calais
ont fait le plein !

Thierry BRET

L

Saisonnier : le top des touristes 
et le choix de leurs tendances…

Tourisme

es adeptes d'un jeu vidéo scientifique ont réussi à
décoder en trois semaines la structure d'une enzyme
proche de celle du virus du sida, qui tenait en échec

d'éminents scientifiques et leurs ordinateurs depuis dix ans. 

Ce jeu, Foldit, développé par l'université de Washington, a
opposé deux équipes de milliers d'internautes qui ont tenté

un nombre incalculable de combinaisons pour résoudre
l'énigme. Les joueurs ont gagné le droit d'être cités comme
«coauteurs» de l'étude publiée dans la revue scientifique
Nature Structural & Molecular Biology !

Sources : Stratégies

L

L'une des énigmes du sida résolue
grâce à un jeu en ligne... Insolite
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Le monde associatif 
porteur de grandes espérances économiques…

Conjoncture

, ,

oilà un secteur que l’on n’attendait pas à cet endroit
pour alimenter une analyse économique. Néanmoins,
il résiste plutôt bien à la crise et génère même

aujourd’hui de nombreux emplois : c’est celui du milieu asso-
ciatif ! Même si le bénévolat voit ses effectifs fondre comme
neige au soleil au fil des années (c’est une évidence en terme
de mobilisation des adhérents), le monde associatif porte une
réelle valeur ajoutée au plan de la création d’emplois.

C’est ce que vient de révéler l’agence centrale des organismes
de Sécurité sociale (ACOSS) dans une récente publication.
Chargé d’assurer la gestion commune de la trésorerie des dif-
férentes branches du régime général, l’organisme possède un
autre domaine d’activité, celui de la statistique via sa filiale
ACOSS Stat. En l’occurrence, il s’est attelé à collecter et ana-
lyser des informations complètes sur l’activité associative en
France.

Quel est le premier constat délivré par cette étude ayant pris
comme référence l’année 2009 ? Très simple ! Le bilan est
nettement favorable au monde associatif, omniprésent autour
de nous sur le territoire de l’Yonne ou ailleurs. Ce secteur
concentre près de 10 % de l’emploi du secteur privé en
France. Soit un total de 153 000 établissements associatifs
(représentant 131 000 entreprises) qui ont employé 1,7 million
de salariés et distribué 32 milliards d’euros de salaires.

En fait, le secteur associatif employeur a accru ses capacités
de développement depuis onze ans. Il affiche une augmenta-
tion de 16 % du nombre d’établissements et une hausse d’em-
ploi de 30 %. Soit 400 000 emplois supplémentaires ce qui
induit une croissance deux fois plus élevée que celle du sec-
teur privé traditionnel. Ainsi, pour cet exercice 2009, les asso-
ciations représentent 8,7 % des établissements du secteur
privé, 9,5 % des effectifs contre 8,3 % en 1998 et 6,8 % de l’as-
siette salariale. En dynamique permanente dans le domaine
de l’emploi, le secteur associatif a vu ses déclarations d’em-
bauche progresser en 2009 de + 3 %. Alors que celles-ci recu-
laient de près de 10 % dans l’ensemble du secteur privé…

Est-ce imputable au chèque emploi association (les fameux
CEA), destiné à faciliter la création de nouveaux postes ?
Toujours est-il que dans les petites associations, ce dispositif
a concerné près de 100 000 salariés, soit 13 % de plus qu’en
2008.

On estime à environ 90 000 l’effectif salarié employé dans une
association dans le cadre d’un contrat d’accompagnement
dans l’emploi ou d’un contrat d’avenir, soit plus de 5 % de
l’emploi associatif. Mis en place en 2005, ces contrats aidés du
secteur non marchand ont progressivement remplacé les
contrats d’emploi solidarité (CES) et les contrats d’emploi
consolidé (CEC).

Comme l’ensemble des entreprises du secteur privé, les asso-
ciations sont en majorité de très petites structures : 70,6 %
d’entre elles comptent au maximum cinq salariés.

A l’inverse, 1,8 % des
entreprises associati-
ves emploient plus de
100 salariés et regrou-
pent 48 % du total des
effectifs et plus de la
moitié de l’ensemble
de la masse salariale
versée.

Dans certains départe-
ments de la moitié sud
de la France, tels que
les Hautes Pyrénées, la
Creuse, les Hautes
Alpes, le Lot, la Haute
Loire et le Cantal, les
associations emploient

entre 15 et 18 % des salariés du secteur privé contre 9,5 % au
niveau national. La part de l’emploi associatif dépasse même
34 % en Lozère ! A contrario, d’autres départements, notam-
ment ceux de l’Ile de France, affichent un taux d’emploi net-
tement moins élevé : 6,6 % en moyenne. Les zones où l’em-
ploi associatif est important correspondent à la plupart des
régions rurales, pourvues d’une population âgée très élevée.

Quant au salaire moyen, il s’établit à 1 600 euros par mois
dans les associations. Il est inférieur de plus de 600 euros au
niveau moyen de l’ensemble du secteur privé. Cette diffé-
rence s’explique par le faible niveau de qualification des per-
sonnes intervenant sur le secteur associatif.

Plus des deux tiers des effectifs salariés des associations relè-
vent des secteurs de l’action sociale, de la santé ou de l’ensei-
gnement. Au sein du secteur de l’action sociale, les associa-
tions d’aides à domicile représentent près d’un quart des
emplois créés depuis 1998 dans le secteur associatif.

Patrice ALEXIS

V
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ela va faire bientôt trente ans que j’ai l’honneur et le plai-
sir d’être membre du Kiwanis International. Coopté par
un ami dans le club de Saint-Gaudens Comminges en

octobre 1982, j’ai appris à connaitre et à apprécier cette activité
basée à la fois sur l’amitié et sur le service altruiste. Au fil des ans,
je me suis pas mal investi en prenant des fonctions tant au sein
du club que dans la Division et le District.

Je me souviens très bien de mes premières années. C’était au
temps du District France Benelux Monaco auquel a succédé en 86
le B F L M jusqu’en 96, date où nous nous sommes repliés sur
notre Hexagone.

La fierté derrière un slogan ouvert à tous...
A l’époque, la géographie du District groupait plusieurs états et
l’ambiance cosmopolite des Congrès et des rencontres interclubs
me semblait plus enrichissante, plus exaltante et pleine de pro-
messes. C’était le temps de l’expansion du Kiwanis européen
avec la conquête de villes et de régions.

Mais, après tout, peut-être que j’idéalise aujourd’hui ce que je
voyais avec mes yeux et mon enthousiasme de trentenaire…...

Nous avions alors une devise qui datait des origines du Kiwanis :
« We build »….Nous construisons !

C’était un slogan fier, une profession de foi courte et puissante,
un cri de ralliement qui résumait bien notre motivation et notre
action : nous construisions notre District, notre avenir, un monde
que nous souhaitions plus juste, plus fraternel.

C’était bref, claquant comme un coup de fouet, rapide comme
une rapière de mousquetaire (je suis Gascon), imagé tout en  lais-
sant libre cours à l’interprétation de chacun... Finalement, c’était
en un seul mot une profession de foi, un résumé de nos actions et
une justification de notre existence. 

Nos deux clubs collègues et néanmoins concurrents que sont le
Rotary et le Lions ont eux aussi, depuis l’origine, des devises brè-
ves et fortes, à savoir : « Servir d’abord » et « Nous servons ». 

Bizarrement, à l’aube du troisième millénaire, cette devise, qui
avait fait ses preuves durant plus de 85 ans, a été remise en cause
et gentiment écartée. Ce siècle avait deux ans (comme aurait dit
Hugo) et un nouveau slogan venu d’outre atlantique vint cohabi-
ter avec notre devise et peu à peu (je dirais subrepticement) la fit
disparaître : « Aider les enfants du Monde ».

Dans le même temps, les instances Kiwaniennes nous enga-
geaient à continuer nos œuvres mais en les dirigeant exclusive-
ment vers l’enfance.

Que s’était il passé ? Pourquoi un tel changement de cap ? Je ne
suis pas dans le secret des dieux kiwaniens mais il est assez facile
d’imaginer les motifs de cette décision…

Comme toute association à vocation mondiale, le bureau du KI à
Indianapolis doit être entouré d’un certain nombre de
« Kiwanocrates » qui planchent sur l’avenir : cet aréopage de
sommités est arrivé à un constat incontournable.

Le Kiwanis International, qui est resté de 1915 à 1962 exclusive-
ment nord américain, a pris un retard historique de plusieurs
décennies et ne pourra jamais rattraper ses deux concurrents au
niveau mondial, tant en effectif qu’en notoriété !

L'enfance : une spécialisation pour être les premiers
Pourquoi donc ne pas se spécialiser ? Au lieu d’être numéro 3
mondial, nous serons numéro 1 des clubs services tournés vers

l’enfance. Voilà ! Un amendement voté sans trop de discussion à
la Convention Mondiale et le tour était joué…

A l’époque, cette décision qui engageait l’avenir du K I passa ina-
perçue : j’étais lieutenant gouverneur (2001-2002) et il en a tout
juste été fait mention dans les conseils d'administration, sans
allusion aux conséquences. 

Aujourd’hui, avec plus de recul, je me demande encore comment
une telle révolution a pu se dérouler sans faire de vagues...

Je n’ai rien contre l’aide à l’enfance défavorisée, bien au contraire,
mais limiter notre aide à ce créneau me semble dévalorisant et
réducteur. De plus, et si je me réfère aux six objectifs fondamen-
taux et constitutionnels du Kiwanis élaborés en 1924 et jamais
remis en question, rien ne nous oblige de réserver notre action
aux jeunes. La règle d’Or « Fais à autrui ce que tu voudrais qu’il
te fasse » ne pose aucune restriction quant à l’âge de notre pro-
chain…

En ce qui concerne la devise « Aider les enfants du Monde », je la
trouve noble, digne d’estime mais, j’ose le dire, un tantinet
dépassée et même « bisounours ». 

Sur ce créneau, depuis une trentaine d’années, il y a tellement de
bonnes volontés et d’associations internationales (à commencer
par l’UNICEF) tant laïques que religieuses que l’on se bouscule
un peu trop au portillon. J’ai l’impression que nous accrochons
notre petit wagon à un TGV lancé en pleine vitesse. Notre contri-
bution se dissoudra fatalement dans la masse et nous perdrons
notre spécificité et notre notoriété.

Toute proportion gardée, que diraient les Français si le Conseil
d’Etat décidait de changer notre devise « Liberté Egalité
Fraternité » jugée obsolète par un slogan style « Aimons-nous les
uns les autres » ?

Il y a quelque années, lors d’un CA à Beaune, j’avais eu l’occasion
de faire part de mes réticences au regretté Jean Paul Ravasi. Il
m’avait écouté, compris mais cependant, avec sa faconde ita-
lienne, il avait défendu (mollement) la position officielle, carrière
internationale oblige je suppose.

Aujourd’hui, de l’eau a coulé sous les ponts et le nouveau slogan
est entériné. Beaucoup me répondront qu’il est bien tard pour
réagir après plusieurs années.  Le vin étant tiré, il faut le boire et
ma résistance s’apparente plutôt à un baroud d’honneur, un com-
bat d’arrière garde, une polémique ringarde.

Après tout, qu’importe ! C’est ma conviction et je pense qu’un
nombre non négligeable de Kiwaniens comprendra ma position.
Il n’est pas question de renier la nouvelle devise mais, pour ceux
qui le désirent, de pouvoir exercer leurs actions en se prévalant
de l’ancienne.

C’est pourquoi je propose, mi-sérieux mi-plaisantant de créer le
C.R.A.D. soit le COMITE DE REHABILITATION DE L’AN-
CIENNE DEVISE (l’acronyme n‘est pas choisi au hasard). Si je
reçois un écho favorable, pourquoi ne pas le proposer lors d’un
prochain congrès.

D’aucuns me répondront que cela est utopique et ils auront rai-
son. Mais, après tout, chacun a le droit de s’exprimer et le seul
but de ce petit article est de jeter  un peu de poil à gratter sur les
certitudes de quelques éléphants du District et même du Kiwanis
International.

La nostalgie n’est plus ce qu’elle était…

Max CAZAUX

C
Je vais fonder le C.R.A.D. Idées
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n récent rapport du gouvernement sur l'emploi de la
langue française provoque quelques sources d'inquié-
tude chez nos politiciens de tout poil. A la demande du

chef de l'Etat, le ministère de la Culture et de la
Communication vient de dresser un panorama non exhaustif
de la situation du français sur notre territoire. Avec, en sus,
une large thématique consacrée à la place de notre langue
dans de nombreux secteurs de la vie économique, sociale et
culturelle...

Force est de constater que cette étude officielle fait apparaître
quatre domaines où les enjeux sont cruciaux pour le devenir
de notre atout linguistique, parlé et lu rappelons le au nom de
la Francophonie dans 65 pays de la planète. Les entreprises,
la recherche scientifique, l'enseignement supérieur et Internet
se définissent comme ces quatre points cardinaux majeurs au
développement de notre langue.

Malgré une jurisprudence récente qui conforte le droit des
salariés à travailler dans leur langue, une forte pression
s'exerce pour y accroître l'usage de l'anglais. Pourtant, bon
nombre d'entreprises s'engagent dans la mise en place de
stratégies linguistiques conciliant le respect du droit au fran-
çais et la nécessité de renforcer les compétences de leurs col-
laborateurs en langues étrangères. 

La recherche scientifique illustre cette stratégie en dévelop-
pant des politiques de traduction et d'interprétation à même
de faciliter l'expression d'une pensée à la française.
Notamment dans le domaine des sciences humaines et socia-
les. 

Du côté de l'enseignement supérieur, la pratique du français
représente un atout considérable pour de nombreux étu-
diants étrangers présents sur nos campus universitaires.
Quant à Internet et sa déferlante d'informations, il apparaît
que la généralisation des normes d'encodage des caractères
les plus récents et la réalisation d'une norme technique pour
les claviers français sont autant d'actions positives pour que
notre langue conserve toute sa place sur la toile.

Pourtant, le recul de la langue française au sein des institu-
tions européennes s'accentue. Pour la première fois, le fran-
çais est passé sous la barre des 10 % (plus précisément
8,32 %), s'agissant de la langue source des documents traduits
par la Commission européenne. Certes, le multilinguisme se
respecte davantage sous les  ors du Parlement européen.
Mais, néanmoins, ce déclin suscite une profonde inquiétude.

Avec 9,5 % de jeunes en difficulté dans la pratique de la lec-
ture en langue française sur le territoire métropolitain (34,9 %
en outre-mer), la France doit de se doter de nouveaux outils
pour intensifier sa lutte contre l'illettrisme en direction des
jeunes comme des adultes. 

Dans les DOM/TOM, la valorisation du patrimoine linguisti-
que régional et l'apprentissage du français constituent, à titre
d'exemple, une réponse fiable à cette problématique. Les
autorités françaises ne cessent de le marteler depuis des
années : elles unissent leurs efforts pour conforter la place du
français dans la vie internationale. Pour que vivent le plura-
lisme des idées et le rayonnement culturel de notre pays...

Thierry BRET

U

Le rayonnement de la langue française 
doit être encouragé Culture

anda Lipski, fondatrice du club Kiwanis de Pays du
Forez et past lieutenant gouverneur de la division
Rhône Loire, vient de découvrir qu'un de ses ancê-

tres britanniques (coté maternel), John Pound, mort en 1839,
a consacré trente ans de sa vie de petit cordonnier à vêtir,
nourrir et instruire des enfants dévaforisés de son entourage. 

Sa communauté l'a enfin reconnu et a érigé une stèle pour son
action. Elle a également reconstruit dans un parc son échope
à l'identique.

Peux-t-on dire qu'il s'est agi là du premier kiwanien européen
« au service des enfants défavorisés ? ».

A vous de juger...

Michel PERRIN

W

Sur les traces 
du premier kiwanien européen ?

Insolite 
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C’était l’année de naissance de mon beau-
père. Le village où il est né et aussi décédé,

a une de ses rues qui porte le nom de Bienvenu-Martin. Quel
lien, me direz- vous, entre cet évènement familial et le nom de
cet homme célèbre, gravé sur une plaque d’une des rues, hor-
mis le fait que, tous deux sont nés et morts dans ce même vil-
lage ? 

Et bien, par le fait de l’histoire, il y a tout à voir. Cette année
là, justement, Bienvenu Martin, ministre de l’instruction
publique, des beaux-arts et des cultes,
déposait la proposition de loi dite de
séparation de l’église et de l’état et la
défendait en séance publique. Elle sera
votée le 3 juillet 1905. 

Elle est avant tout, l’achèvement d’un
affrontement violent qui a duré presque
vingt-cinq ans et qui a opposé deux
visions de la France : la France cléricale,
favorable au concordat et la France répu-
blicaine et laïque. 

Or, cet enfant, né cette même année ira,
quelques années après, fréquenter la com-
munale, comme il le disait lui-même. Il
fera donc partie des premières généra-
tions à être  entièrement scolarisées sous
l’application de cette nouvelle loi.

La loi de séparation de l’église et de l’état
était un article de programme de tout can-
didat républicain depuis Gambetta. Mais,
après la fragile conquête des pouvoirs par les républicains,
Jules Ferry et Paul Bert avaient ajourné cette réforme pour
éviter l’aggravation du conflit des « deux France ». Il fallait
républicaniser au préalable la génération de citoyens passée
par les écoles publiques. La loi de 1905 proclamait les fonda-
mentaux de cette toute jeune république qui  avait besoin de
s’affirmer.  

Or, cet  écolier qu’a été  mon beau-père, a gardé toute sa vie,
par attachement au souvenir de ce temps passé à l’école, son
livre de poésies et  de chansons. Que nous racontaient-elles
ces poésies et ces chansons ? Pas d’histoires pour se faire plai-
sir, comme il y en aura plus tard, sans queue, ni tête, humo-
ristiques, déjantées, genre Queneau. Non !  

Elles étaient toutes à la gloire de la France, à la défense de son
territoire, en  un mot  à la gloire de la patrie. Aujourd’hui, si
elles étaient enseignées dans les classes, elles feraient un tollé,
alors que maintenant, notre Marseillaise, elle-même, apprise
comme chant national  pose problème, avec ses paroles : «
qu’un sang impur abreuve nos sillons ». Ne parlons pas des
autres couplets…

Justement, cette école qu’il avait fréquentée, était celle de
cette France qui se sentait menacée dans ses frontières, sorte
de préfiguration de ce qui se passerait neuf ans après.

La République savait qu’elle devait maintenir à tout prix son
intégrité  territoriale si elle voulait survivre. On peut  donc
dire, qu’au-delà de son idéal politique de démocratie, elle a
reposé sur une peur viscérale d’un retour en arrière des
anciennes institutions qu’elle voulait absolument voir éradi-
quées et, à travers l’instruction publique, elle a cherché à
véhiculer ses valeurs.

L’école a subi cette influence. A cette époque, il fallait donc,
préparer les écoliers à être des patriotes et ce  petit écolier, né

en 1905 fera partie de ces enfants instruits
pour devenir garants de la défense de cette
patrie républicaine fondée  sur la notion de
laïcité.

Cependant, la peur de sa remise en cause
possible, a duré longtemps : elle a marqué
définitivement notre inconscient collectif
tout en  lui permettant de réaliser ce formi-
dable socle commun  de notre société.  

Pour preuve, les délégations cantonales,
créées en 1850, sont déjà des instruments de
contrôle de l’action et de la conduite des
maîtres. Les délégués cantonaux sont alors
des auxiliaires de l’administration, vérita-
bles inspecteurs surveillant les sentiments
politiques et religieux des instituteurs. Puis,
en 1886, la loi Goblet, seconde étape de la laï-
cisation, définit l’organisation générale de
l’école et les délégués départementaux de
l’Education Nationale deviennent des

agents, nommés par l’administration, au service du seul sys-
tème éducatif, laïc, devenu domaine régalien de la
République.    

Nous avons vécu sous la domination de ce pouvoir absolu de
séparation de l’église et de l’état. La République a imposé la
loi de laïcité avec vigilance : pas d’empiètement possible, pas
de concession. La séparation des domaines s’appliquait stric-
tement  et sans appel.   

Pour ce garçon, né en 1905, le catéchisme avait été dispensé
en dehors du temps scolaire. Certaines pratiques avaient dû
cesser, en rupture avec les anciennes habitudes du village. Il
devenait interdit au maître, de laisser partir, sur le temps sco-
laire, ses élèves pour aller aider aux enterrements, comme il
le laissait faire auparavant pour certains enfants qui étaient
enfants de ch?ur ou qui pompaient la longue manette en bois
pour activer le soufflet de l’orgue. 

« J’accepte pleinement sans réserve aucune, le principe qu’est
la laïcité. La société française ne repose plus sur l'idée reli-
gieuse discutable mais sur l'idée naturelle de justice acceptée
par tous... », disait Jean Jaurès.

Depuis cette date, dans ma famille, politiquement plus radi-
cale, on n’entrait plus à l’église. C’était comme  une revanche
sur les siècles précédents où mes ancêtres avaient subi le dou-

1905.

Laïcité : de 1905 à 2005, 
de 2015 et après...

Histoire
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ble  poids de la seigneurie et celui de la religion. Ils estimaient
que la République leur avait donné leur dignité de citoyens et
l’espoir de le rester. Aussi, ils avaient toujours été ses défen-
seurs absolus jusqu’à être emprisonnés pour la défense de
son parti. 

Alors bien sur après le vote, ils appliquaient sans restriction
,à leur niveau, la règle de la loi. Jusque très récemment, une
partie de ma famille obéissait encore à ce refus de pénétrer
dans une église. L’Eglise de son côté séparait aussi le bon
grain de l’ivraie. 

Un des enfants du petit villageois, né en 1905, année du vote,
se mariera placé dans la nef, tandis que sa future épouse, elle,
n’ayant pas fait sa communion, devra se tenir dans la petite
chapelle sur le côté droit…   

Bref, toutes ces attitudes radicales étaient bien la représenta-
tion de cette lutte exacerbée, et reliquat de vielles peurs et
querelles, sorte de mur infranchissable des esprits. Pendant
longtemps, chacune des parties a campé sur ses positions lais-
sant finalement au temps, le temps de calmer les esprits et
d’installer définitivement  la laïcité, comme règle de vie :
c’est-à-dire réserver les institutions au  domaine public et la
religion, au domaine privé.

Ainsi en gagnant la guerre et en s’installant dans la durée, la
République aura  non seulement repoussé l’envahisseur hors
de ses frontières mais permis surtout  de  bâtir la légitimité de
sa vision laïque des institutions.  L’école mise en première
ligne de ses priorités, en aura été le  modèle.  

Pascale GIVAUDIN

omme une majorité de mes lecteurs, je fais une lecture
des encadrés bordés de noir qui annoncent les décès.
Ils se lisent avec compassion, rappel douloureux du

va-et-vient entre mort et vie. S’ils sont avant
tout là pour informer, ils disent bien autre chose
qu’une annonce parfois brutale.

Avec des mots parfois convenus, les encadrés
bordés de noir disent la peine, la tristesse, le
chagrin. Quelques autres mots, épars dans les
phrases, mais judicieusement placés disent
davantage encore : la stupeur de l’accident, l’in-
tolérable de l’imprévu, la douleur extrême de la
disparition brutale. Plus rarement, les encadrés
bordés de noir disent la mort voulue appelée ou
même souhaitée.

Toujours choisis, les mots de ces encadrés
disent quelque chose de l’être, du temps et de
l’histoire. Mais avant tout ils disent des mots pleins de ten-
dresse et d’affection. On y retrouve ce qui fait le c?ur de l’hu-
main : l’amour et l’affection partagés au long des jours, qu’ils
aient été clairs ou sombres. On retrouve soudés des familles
et des proches, on découvre les liens tissés avec des amis et
des collègues que le temps avait peut-être éloignés. La mort
rapproche bien plus qu’elle ne sépare.

Les encadrés bordés de noir disent aussi l’espérance. Parfois,
un symbole – une croix, une colombe, une étoile – l’exprime
encore mieux que les mots.

Espérer, et le dire, c’est se battre farouchement
contre le désir forcené de la mort de tout réduire à
néant. Que l’espérance vacille parfois, rien que de
très humain. Mais contrairement à ce que qu’on
pourrait croire, les encadrés bordés de noir consti-
tuent bel et bien le plus beau pied-de-nez qu’on
puisse adresser à la mort !

Les encadrés bordés de noir évoquent le souvenir.
Non le souvenir figé et nostalgique, mais imprimé
en soi comme une force pour aller encore de l’avant
sur les traces d’un être qui s’arrêtent mais que les
siens prolongent. Contre un tel souvenir, la mort ne
peut pas grand-chose. Elle croit l’effacer lentement ;
les encadrés bordés de noir le rendent au contraire

indélébile. C’est une façon de dire que la vie subsiste.
Autrement, mais tout aussi certainement.

Le jour des morts ne serait-il rien d’autre qu’une gigantesque
encadré bordé de noir rassemblant toutes les peines, les
espoirs et bien sûr le souvenir ?

Louis OSTER

C

Les encadrés bordés de noir, 
pied de nez à la mort ? Souvenir

,
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P R E A M B U L E

L’Association KIWANIS FRANCE ENTRAIDE a été fondée le 29
Juin 1991 au cours de son Assemblée Générale constituante qui a
approuvé ses statuts.

L’Association KIWANIS FRANCE ENTRAIDE a été déclarée à la
Préfecture de Paris, le 11 septembre 1991 et publiée au Journal Officiel
de la République Française, supplément "Associations" le  2 octobre
1991 sous le n° 40.

La création de KIWANIS FRANCE ENTRAIDE a été faite sous
l’instigation et en plein accord avec les autorités du District KIWANIS
n°2 BELGIQUE - FRANCE - LUXEMBOURG - MONACO. Ses statuts
furent adoptés par son Conseil d’Administration et son Assemblée
Générale à CHANTILLY le 8 Mai 1992.

A l’occasion de la création d’un District KIWANIS FRANCE-
MONACO  n° 9, présidée par Josette CELHAY - le Comité de Gestion
de l’Association KIWANIS FRANCE ENTRAIDE a souhaité modifier
ses statuts qui ont été remplacés par une nouvelle version.

Suite au décès de Josette CELHAY, le Comité de Gestion de
l’Association KIWANIS FRANCE ENTRAIDE lors de sa réunion du 9
septembre 2000 a souhaité modifier ses statuts, afin d'ajouter à son
nom celui de Josette CELHAY, en mémoire de cette kiwanienne de
grand cœur et pour en perpétuer son souvenir. Cette proposition a été
adoptée lors de l’Assemblée Générale qui a suivi le 5 Mai 2001.Les sta-
tuts antérieurs ont été remplacés par une nouvelle version datée du 30
septembre 2006.

Lors de sa réunion du 13 mai 2010, le Comité de Gestion de KFE
Josette CELHAY a décidé de la mise en place d’un groupe de travail
destiné à proposer des changements concernant le fonctionnement et
la direction de KFE Josette CELHAY. Ces travaux ont abouti à une
modification des statuts qui ont été adoptées par le Comité de Gestion
du 5 mai 2011, et votée lors de l’Assemblée Générale Extraordinaire du
5 mai 2011.

Cette modification se fera sans interruption de l’Association
KIWANIS FRANCE ENTRAIDE JOSETTE CELHAY dont les statuts
originaux resteront valables jusqu’à ce qu’une Assemblée Générale
Extraordinaire de l’Association KIWANIS FRANCE ENTRAIDE
JOSETTE CELHAY accepte les nouveaux statuts modifiés.

KIWANIS FRANCE ENTRAIDE JOSETTE CELHAY est  une
Association émanant du dit District n° 9 FRANCE-MONACO, travail-
lant avec ses autorités et tous ses membres dans un esprit d’amitié
pour faciliter la réalisation d’Actions Sociales, Culturelles et
Humanitaires dans l’esprit des statuts et règlements régissant le
KIWANIS INTERNATIONAL.

I. BUT ET COMPOSITION DE L’ASSOCIATION

ARTICLE 1
L’Association KIWANIS FRANCE ENTRAIDE JOSETTE CELHAY
régie par la loi du 1er juillet 1901 et le décret du 16 août 1901, existe
entre les membres définis ci-dessous, adhérents aux présents statuts.
Celle-ci sera dénommée dans ce qui suit par le mot "Association".

ARTICLE 2 - Objet
Cette Association a pour objet “d’apporter de l’aide aux personnes en
détresse, particulièrement aux enfants, aux adolescents en difficulté
physique ou morale, et aux enfants à naître par l’intermédiaire de

l’aide aux femmes enceintes, ceci dans le seul souci d’un caractère
philanthropique, social, humanitaire et familiale”.
Pour ce faire, elle aura pour mission de récolter des dons et subsides,
particulièrement en se faisant connaître à l’extérieur du mouvement
Kiwanien. 
L’Association développera son activité de la manière qui paraîtra la
plus appropriée, notamment par l’organisation de manifestations 
publiques ou privées, l’octroi de subventions ou subsides, l’attribu-
tion de prix, bourses etc...
L’Association peut accomplir tous les actes se rapportant directement
ou indirectement à son objet. Elle peut notamment prêter son
concours et s’intéresser à toute activité similaire à son objet. 
Sur demande du Conseil d’Administration du District n° 9, elle peut
recevoir et gérer des dons transitant sur ses comptes, destinés à être
reversés à une action précise organisée par le KIWANIS.
L’Association exercera, par priorité, ses activités sur le territoire du
District n° 9 du KIWANIS FRANCE-MONACO. 
Elle pourra étendre ses activités au-delà du territoire national. 
Conformément aux règles du KIWANIS INTERNATIONAL, faisant
appel à tous les hommes et femmes de bonne volonté, dans un esprit
d’amitié et de tolérance, l’Association s’interdit toute activité de
caractère politique ou religieux.

ARTICLE 3 - Localisation
Suite à l’Assemblée Générale du 7 mai 2005 à Perpignan, le nouveau
siège social est fixé :
45, rue Pasteur    10350 MARIGNY LE CHATEL.
Il pourra être fixé et modifié par simple décision du Comité de
Gestion.

ARTICLE 4 - Membres
4.1 - Tous les membres des Clubs organisés ou chartés français et

monégasques appartenant au District n° 9 du KIWANIS INTERNA-
TIONAL sont automatiquement membres de l’Association et repré-
sentés aux Assemblées, par les Lieutenants Gouverneurs, responsa-
bles régionaux des dits Clubs et élus par eux. Pour être membre, il est
impératif que ces Clubs soient à jour de leurs cotisations et en règle
avec le KIWANIS INTERNATIONAL. 
En cas de cessation d’activité, de radiation ou d’exclusion par les
autorités du KIWANIS, ils perdront ipso facto leur qualité de mem-
bre. 
En aucun cas les membres de l’Association ne peuvent profiter de
leur qualité de membre auprès d’autrui à des fins personnelles. 

4.2 - L’Association peut donner le titre de Membre Bienfaiteur à
des personnes non kiwaniennes s’étant distinguées par des dons à
l’Association. La qualité de Membre Bienfaiteur ne donne pas droit
de vote ou d’accès au Comité d’Administration.

ARTICLE 5
L’Association attribue des subventions aux personnes physiques ou
morales de son choix, sur décision du Comité de Gestion, après exa-
men d’un dossier.

II. ADMINISTRATION ET FONCTIONNEMENT

ARTICLE 6
6.1- Conseil d’Administration

La gestion de l’Association est assurée par un Conseil
d’Administration composé de cinq à quinze membres, dont des

Les nouveaux statuts
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« Membres de droit », et des « Administrateurs ».
La composition du Conseil d’Administration est fixée à l’article 6.2.
Le Conseil d’Administration se réserve la possibilité de rédiger un
Règlement d’Ordre Intérieur concernant son fonctionnement. Il sera
adopté par l’Assemblée Générale et adressé à la Préfecture du dépar-
tement. 

6.2 - Constitution du Conseil d’Administration
Le Conseil d’Administration comprend :

6.2.a - Les membres de droit : 
• Le Gouverneur du District n° 9 
• Le Gouverneur Elect du District n° 9 
• Les trois derniers Past Gouverneurs du District n° 9
• Le représentant des Lieutenants Gouverneurs élu pour un an par

ses pairs.
6.2.b - Les Administrateurs :

En complément des « Membres de droit », et sans pouvoir excéder le
nombre de 15 membres devant composer le Conseil d’Administration,
l’Assemblée Générale élira des « Administrateurs ».
Ces kiwaniens devront être : des Past Lieutenants Gouverneurs.
Le mandat d’Administrateur est de trois (3) ans, renouvelable une (1)
fois. 
La candidature, accompagnée d’une lettre de motivation, devra être
adressée au secrétaire général de KFE Josette CELHAY au minimum 
30 jours avant la tenue de l’Assemblée Générale de KFE Josette
CELHAY. Le candidat au poste d’administrateur devra être présent
le jour de l’Assemblée Générale.
Au terme de son mandat de 3 ans, renouvelé une fois ou non renou-
velé, un administrateur ne pourra plus se représenter à cette fonction.
Le Secrétaire Général tient le tableau de renouvellement des
Administrateurs.
En cas de démission ou de décès d’un Administrateur, le Conseil
d’Administration cooptera provisoirement un autre membre de
même grade pour la durée du mandat en cours. Sa nomination devra
être confirmée lors de la plus prochaine Assemblée Générale. 

6.2.c - Chaque fonction prend effet au 1er octobre de l’année
d’élection, en concordance avec l’année kiwanienne.

6.3 - Bureau Exécutif
Le Conseil d’Administration élit en son sein et par vote à bulletin
secret, le Président, le Secrétaire Général et le Trésorier. Leur mandat
est de trois (3) ans, renouvelable un (1) fois, et se termine 
au plus tard au terme de leur mandat d’« Administrateur ».

6.4 - Pouvoir du Conseil d’Administration 
Président
Le Président représente l’Association dans tous les actes de la vie
civile et est investi de tous pouvoirs à cet effet. Il a notamment qua-
lité pour agir en justice comme défenseur de l’Association et comme
demandeur avec l’autorisation du Conseil d’Administration.
Il peut former dans les mêmes conditions tous appels et pourvois et
consentir toutes transactions, après accord du Conseil
d’Administration.
Il fait convoquer et préside les réunions du Conseil d’Administration
ainsi que l’Assemblée Générale.
Il ordonnance conjointement avec le Secrétaire Général les dépenses. 
Il assure la responsabilité générale de l’Association.
Secrétaire Général
Le Secrétaire Général assure le fonctionnement administratif de
l’Association.
Il convoque sur demande du Président les réunions du Conseil

d’Administration et de l’Assemblée Générale. Il assiste le Président
dans ces réunions et en tient le secrétariat.
Il tient procès-verbal des différentes réunions.
Il ordonnance conjointement avec le Président les dépenses. Il ouvre
conjointement avec le Président les comptes bancaires ou postaux. 
En cas d’absence ou d’empêchement du Président, il le supplée de
plein droit. 
Trésorier
Le Trésorier tient la comptabilité, enregistre les encaissements et sur
ordonnancement du Président et du Secrétaire Général, effectue les
paiements.
Le Trésorier rend compte de la situation financière à la demande du
Président ou du Secrétaire Général avec justification à l’appui.

ARTICLE 7
Elections - Assemblée Générale
L’Assemblée Générale est convoquée au moins une fois par an par le
Conseil d’Administration, et chaque fois que celui-ci le juge nécessaire,
ou à la demande des 3/5 des membres du Conseil d’Administration.
Sont membres votants : 

- Les membres du Conseil d’Administration,
- Les Lieutenants Gouverneurs des Divisions du District n° 9

représentants élus des membres.
L’Assemblée Générale est convoquée par tout moyen approprié par
le Secrétaire Général. Le délai de convocation est de 15 jours francs. 
Le quorum est du quart des membres votants. Au cas où il n’est pas
atteint, l’Assemblée Générale est close. Elle sera convoquée à une
date ultérieure au moins trois (3) semaines plus tard et délibèrera
valablement quel que soit le nombre de membres. 
L’Assemblée Générale est présidée par le Président de l’Association.
En cas d’empêchement de ce dernier, elle sera présidée par le
Secrétaire Général. Elle ne délibèrera que sur les points fixés à l’ordre
du jour par le Conseil d’Administration.
Elle entend les rapports sur la gestion du Conseil d’Administration,
sur la situation financière et morale de l’Association, délibère sur les
points fixés à l’ordre du jour. Elle pourvoit, s’il y a lieu, au renouvel-
lement des membres du Conseil d’Administration. 
Il n’est accepté aucun pouvoir. En cas de partage des voix, celle du
Président est prépondérante.
Le rapport annuel et les comptes sont adressés chaque année aux membres.

ARTICLE 8
Le Conseil d’Administration se réunit sur convocation du Président,
chaque fois qu’il est utile et, au moins une fois par an.
Il peut être réuni sur la demande de la majorité de ses membres. 
Il doit convoquer, chaque année, tous les représentants des adhérents
en Assemblée Générale.
Chaque délibération fera l’objet d’un procès-verbal. Le Conseil
d’Administration est investi des pouvoirs les plus étendus pour
administrer l’Association, sous réserve des droits attribués à
l’Assemblée Générale.

III. RESSOURCES

ARTICLE 9 - Ressources
Les ressources de l’Association sont constituées par  :
• Les revenus de ses biens.
• Les participations reçues de ses membres.
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• Les dons manuels faits à l’Association dans les limites autorisées

par la Loi.
• D’éventuelles subventions de l’Etat, des régions, des départements

des communes et des établissements publics.
• Des dons et legs autorisés par la législation.
• Des ressources créées à titre exceptionnel et, s’il y a lieu, avec l’agré-

ment de l’autorité compétente (quête, conférences, tombola, lote-
ries, concerts, bals et spectacles, etc.).

ARTICLE 10
Le Conseil d’Administration se charge :
• De faire connaître les buts et les moyens de l’Association.
• De recueillir les fonds nécessaires à son fonctionnement.
• De provoquer et d’instruire les demandes d’aide.
• D’encaisser les dons et d’en remettre un reçu aux donateurs.

ARTICLE 11
Conformément au droit commun, le patrimoine de l’Association
répondra seul des engagements contractés en son nom, sans qu’au-
cun des membres de l’Association ne puisse être tenu personnelle-
ment responsable. 

ARTICLE 12 - Frais
Les Membres de l’Association, du Conseil d’Administration et du
Bureau Exécutif ne peuvent recevoir aucune rétribution en raison de
leur fonction. Seuls sont admis les remboursements de frais exposés
dans l’intérêt de l’Association après décision du Conseil
d’Administration. Le remboursement ne peut être effectué qu’avec
l’accord du Président et sur justification, dans les limites des barèmes
en vigueur dans le District n° 9 FRANCE-MONACO du KI.
Quoiqu’il en soit, les frais de fonctionnement ne peuvent être supé-
rieurs à 15 % du budget total.

ARTICLE 13 - Comptabilité
Il est tenu une comptabilité faisant apparaître annuellement un
compte de résultats et un bilan.

ARTICLE 14 - Contrôleur des Comptes
Etant donné l’étroitesse des relations de l’Association avec le District
France-Monaco du KI, le Contrôleur des Comptes titulaire et son
suppléant seront ceux désignés par l’Assemblée Générale du dit dis-
trict pour une durée de trois ans. 
Le Contrôleur des Comptes est chargé de vérifier que les comptes
annuels sont réguliers et sincères et qu’ils donnent une image fidèle
du résultat des opérations de l’exercice écoulé ainsi que de la situa-
tion financière et du patrimoine de l’Association à la fin de l’exercice.
Le Contrôleur des Comptes ne peut exercer aucune fonction au sein
du Conseil d’Administration.

IV. MODIFICATION DES STATUTS ET DISSOLUTION

ARTICLE 15-Assemblée Générale Extraordinaire
Les statuts peuvent être modifiés par une Assemblée Générale
Extraordinaire sur proposition du Conseil d’Administration ou sur
une proposition d’au moins trois cinquièmes (3/5) des membres dont
se compose l’Assemblée Générale. Toute modification des présents
statuts ne peut être examinée qu’au cours d’une Assemblée Générale
Extraordinaire réunissant au moins la moitié plus un des membres
votants.
Ces modifications seront présentées par le Conseil d’Administration
qui convoquera à cet effet l’Assemblée Générale Extraordinaire au
moins trois (3) semaines à l’avance. Si le quorum de la moitié des
membres n’est pas atteint, l’Assemblée Générale sera convoquée à
nouveau à une date ultérieure et pourra alors valablement statuer,
quel que soit le nombre de membres présents.
Dans tous les cas, les décisions sont prises à la majorité des 2/3 des
membres présents. 

ARTICLE 16
Les présents statuts devront être portés à la connaissance de toutes
les personnes intéressées, en particulier aux donateurs ou testateurs
qui devront en avoir une connaissance expresse et exhaustive.

ARTICLE 17 - Durée de l’Association - Dissolution.
17.1 - La durée de l’Association est illimitée. Elle ne pourra être

dissoute que par une Assemblée Générale Extraordinaire, convoquée
par le Conseil d’Administration ou sur demande du quart (1/4) des
membres de l’Association. Elle ne pourra délibérer valablement que
selon les conditions stipulées à l’article 15.

17.2 - En cas de dissolution, l’Assemblée Générale désigne un ou
plusieurs commissaires chargés de la liquidation des biens. Elle attri-
bue l’actif net à un ou plusieurs établissements analogues, publics ou
reconnus d’utilité publique, ou à des établissements visés à l’article 6,
deuxième alinéa, de la loi du 1er juillet 1901 modifiée. En cas de créa-
tion d’une fondation à l’initiative du District France-Monaco, cette
dernière sera 
bénéficiaire de l’actif net.

V. SURVEILLANCE ET REGLEMENT INTERIEUR

ARTICLE 18
Le Président doit faire connaître dans les trois (3) mois à la Préfecture
où l’Association, à son siège social, tous les changements survenus
dans l’administration ou la direction de l’Association.

ARTICLE 19
Le règlement intérieur éventuellement rédigé, préparé par le Conseil
d’Administration et adopté par l’Assemblée Générale, est adressé à la
Préfecture du département.

Fait à Marigny le Châtel, le …………………… en triple exemplaires, dont un destiné à la Sous-Préfecture de Nogent-sur-Seine.
Statuts adoptés par l’Assemblée Générale Extraordinaire de l’Association tenue à Arles, le 5 mai 2011.

Lu et approuvé Lu et approuvé Lu et approuvé

Michel RUMEAU Patrick BRETON Gérard CONTE
Trésorier Secrétaire Général Président
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’est au cours de l’Assemblée Générale de KFE
J. CELHAY qui s’est tenue à Montpellier le 23  sep-
tembre 2011 qu’ont eu lieu les élections de trois nou-

veaux administrateurs de l'association.

Trois postes étaient à pourvoir. Huit candidats postulaient
à cette fonction.

Ont été élus au 1er tour de scrutin :
(majorité absolue requise 21 voix)

- Jean Pierre LAFOND : 30 voix

- Jean Michel REITER : 22 voix

- Bernard MISMETTI : 21 voix

Ensuite, le nouveau conseil d’administration s’est réuni
pour procéder à l’élection du nouveau bureau.

Composition du bureau et du conseil d’administration
2011-2012 suite à ces élections :

Le Bureau
- Président : Jean Pierre LAFOND

- Secrétaire : Patrick BRETON

- Trésorier : Bernard  MISMETTI

Ces trois membres, ont étés élus à l’unanimité par le
Conseil d’Administration.

Désormais le Président de KFE  n’est plus systématique-
ment le Gouverneur.

Le conseil d’administration
Membres de droit :

- Bernard TESSE

- Gérard CONTE

- Jacques OUTREBON

- Marie Jeanne BOUTROY

- Pierre BOURGOUIN

Bernard MENG (Représentant des Lieutenant-Gouverneurs
2011-2012 élu par ses pairs et pour un an)

Membres élus : 

- Jean Pierre LAFOND

- Bernard MISMETTI

- Jean Michel REITER

- Patrick BRETON

- Jean Pierre BERTON

- Georges BOUANA

- Jean Paul EMONNOT

C

Assemblée Générale Ordinaire
du 23 septembre 2011
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lus d’un foyer sur trois de l’Hexagone effectuera un achat
de téléviseur au cours de l’année 2011. C’est ce que vient
de révéler ces jours-ci l’un des dirigeants nationaux d’une

des enseignes les plus prolifiques sur ce secteur d’activité, j’ai
nommé le Japonais Sony.

Malgré la déliquescence notoire des programmes (ceux-ci ont par
ailleurs augmenté du fait de l’explosion des chaînes) et la banalisa-
tion de ce support, la télévision reste pour autant le média préféré
de nos concitoyens. 75 % d’entre eux lui consacrent toujours un
temps précieux, volé sur des activités sportives ou de vie de famille.

Mais, l’intrusion massive de cette technologie au domicile des
foyers Français ne se limite pas au seul écran plat. Si le téléviseur
demeure encore l’élément central du dispositif « information/loi-

sirs » des ménages, d’autres ingrédients, tout aussi chronopha-
ges, sont venus s’ajouter au fil des ans. C’est ce que stipule la
récente étude de l’institut GFK Médiamétrie.

Ainsi, si 42 % des Français possèdent une console de jeux, ils sont
90 % à être équipés d’un lecteur DVD. Quant à la technologie
« Blu Ray », elle compte aujourd’hui 1,2 million d’adeptes contre
570 000 en 2010. 

Les raccordements d’ordinateurs, de box ADSL et de home
cinéma font même florès dans le pays de Molière. Preuve que la
technologie se présente sous une multitude de composantes, au
service de l’information, de la communication, de la culture et
des loisirs. Cela devrait perdurer encore longtemps…

Thierry BRET

P

La télévision, 
média préféré des Français…

epuis deux années que j'anime la chronique philatélique
mensuelle, j'ai eu le plaisir de vous faire découvrir de
nombreux  pays qui ont réalisé un timbre sur le Kiwanis. 

L'an passé, dans certaines chroniques, je vous ai déjà sensibilisé
sur le bienfait de ce moyen de communication national et inter-
national qu’est le timbre-poste.

Aussi au congrès d’Arles, j’ai été très content de savoir que cer-
tains kiwaniens croyaient énormément qu’en 2015, il fallait que
notre mouvement obtienne un timbre  « Kiwanis » en émission
nationale réalisé par la Poste. Le message passe tout doucement…
C’est pourquoi, j’avais déjà réalisé des tirages « privés » de timbres
Kiwanis au conseil d'administration de Dole et après...

C’est ce qui a amené  notre gouverneur Gérard Conte,  dans le
courrier qui est reproduit,  de me charger officiellement de mon-
ter le dossier. Ce que j’ ai déjà  fait en  contactant les personnes
qui sont les décideurs. 

Maintenant, il est temps de se mobiliser !Nous devons prouver à
l’administration postale notre soutien, notre élan, notre volonté
d’obtenir un timbre Kiwanis. D’autres mouvements l’ont déjà
fait, alors pourquoi pas nous ? 

Mais pour cela, il ne tient qu’à vous, de nous aider dans cette
demande, en remplissant le courrier de soutien qui se trouve à la
page suivante et de l’expédier à mon adresse : Jean-Yves Mauvais
25 place Pointelin 39100 Dole.

Ce sont les milliers de lettres que je pourrai joindre à la demande
officielle qui montreront notre détermination d’obtenir ce timbre.
Il faut que nous ayons 4 à 5 000 lettres, même au nom de votre
époux ou épouse ou enfants, amis, pour arriver au résultat.

Alors MOBILISONS-NOUS, MOBILISEZ-VOUS !

Jean-Yves MAUVAIS

D

Mobilisons-nous
en faveur du timbre Kiwanis !

sera une grande année pour le Kiwanis. Notre
club service fêtera ses cent ans d’existence. Il y

aura sans nul doute de la part du District et des clubs des initia-
tives pour marquer ce siècle d’amitié, développée entre les hom-
mes et les femmes bénévoles désirant construire un monde meil-
leur. Tous dévoués pour cette noble cause dont nous sommes
fiers : ‘’servir les enfants du monde’’.

Sans préjuger des actions qui seront mises en œuvre, il y en a une
à laquelle il faut s’atteler dès à présent : c’est l’édition d’un tim-
bre poste.

Les modalités pour obtenir ce timbre anniversaire du Kiwanis sont
relativement complexes et surtout très longues, tant il y a des deman-
des et peu d’élus. Il faut donc s’y prendre très à l’avance...

Nous avons parmi nos membres un spécialiste qui a déjà obtenu
trois timbres en émission nationale. Il connaît bien les procédures à
suivre pour faire une telle démarche auprès de la Poste.

Il s’agit de Jean-Yves Mauvais du club de Dole Division 933
Franche-Comté, passionné de philatélie et chroniqueur de la
rubrique philatélique du magazine.

Pour ne pas se disperser dans cette action, j’ai souhaité et j’ai
demandé à Jean-Yves de prendre en charge cette démarche de
demande d’édition d’un timbre poste Kiwanis, marquant notre
siècle d’existence. 

Nous pouvons lui faire confiance, il sera mener à bien cette opé-
ration. 

Gérard CONTE

2015, 
un timbre pour le Kiwanis

2015
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Mme, Mlle, M. ......................................................................................................................

Adresse : ................................................................................................................................

CP ..........................................Ville ......................................................................................

.............................................................................................. Le ..................................2011

à ..............................................................................................................................................

Monsieur Bailly
Président de la Poste

M. ................................................ Membre du Club Kiwanis de ..................................

..............................................................................................................................................

apporte son soutien à la demande d’Emission d‘un timbre Poste en Emission
Nationale sur le Kiwanis dont la devise est : « Servir les Enfants du Monde »

Je suis membre du KIWANIS depuis l’année ..............................................................

Signature : 
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Hommage à Louis Bourdely 

u viens de décider brusquement de
nous quitter, sans aucun préavis, je
dirais même à l’insu de ton plein

gré (l’expression est galvaudée mais elle te
va bien) avant même d’atteindre la soixan-
taine.
Au club, cette ultime dérobade nous a tous
laissés abasourdis et incrédules !  
Le moins que l’on puisse dire c’est que tu
ne passais pas inaperçu et que tu ne lais-
sais personne indifférent : ton cou de taureau, les battoirs qui te
servaient de mains, ta carrure de déménageur, tes coups de
gueule et tes réparties imagées, tout faisait de toi un personnage
hors du commun, ce qui d’ailleurs ne te déplaisait pas, n’étant
pas spécialement modeste de nature.
Finalement, ton prénom, ton physique, ta gouaille rappelaient
un personnage à la Pagnol ; un César, Oui Môssieur, capable de
donner des leçons à Raimu…
Entré très tôt dans la vie active, tu avais gravi tous les échelons
de la filière viande avec persévérance jusqu’à devenir patron des
abattoirs. Parallèlement, tu as mené une longue carrière dans les
équipes de rugby locales et tes adversaires gardent encore à l’es-
prit la rudesse de tes placages mais toujours avec fairplay. Tu
avais récemment cessé ton activité et, emménageant dans ta
nouvelle et superbe villa, tu te préparais à une longue et agréa-
ble troisième mi-temps : le destin en a décidé autrement.
Intronisé dans le club depuis une quinzaine d’années tu avais su,
par ton dynamisme et ta disponibilité te faire une place incon-
tournable.
Arrivé à la tête du club, président pour l’année 2009-2010, tu
m’avais fait l’honneur de me confier la tâche de secrétaire :
durant ces douze mois de ton mandat, tu as mené le club à la
baguette, houspillant les laxistes, pressant les commissions, tou-
jours sur la brèche, supervisant tout, les actions sociales comme

les réunions festives. Tu étais un personnage entier n’hésitant
pas à faire preuve d’autorité : tu distribuais les bons et les mau-
vais points avec la même franchise (je me rappelle de ton apo-
strophe de «bécasses» à quelques-unes de nos épouses un peu
trop bavardes !). Tes efforts furent récompensés et nos différen-
tes manifestations de cette année là (Greens de l’Espoir, Salon du
Chocolat, Noël des enfants, Baptêmes de l’air, etc) te doivent
beaucoup : et, cerise sur le gâteau, le gala des 30 ans de la remise
de Charte. 
Il y a tout juste un an lors de la passation de pouvoir, tu avais
cédé ton collier avec regret : tu avais mis quelques mois pour
accepter de rentrer dans le rang et redevenir simple membre,
tant la fonction t’avait plu.
Aujourd'hui, pour notre première réunion statutaire sans toi, le
club est orphelin, déboussolé, anesthésié. Mais nous refusons
d’être tristes, tu ne l’aurais pas voulu : tu n’étais pas quelqu’un
qui engendrait la mélancolie et c’est un verre à la main que nous
te rendons hommage.
C’est avec toi un monument qui disparaît : fidèle en amitiés,
hâbleur, ripailleur, bon vivant, un héros rabelaisien, un
Gargantua du Sud-Ouest. Tu avais un cœur trop petit pour sup-
porter les excès de ta grande carcasse : tu disparais ce 21 septem-
bre, 10 ans  jour pour jour après l’usine AZF de Toulouse : ton
cœur, sans avertissement, a explosé comme elle…
Aujourd’hui c’est vers ton épouse Primerose que nous nous
tournons pour tenter d’atténuer cet immense vide. Nous essaie-
rons de l’entourer de notre affection, de notre sollicitude et de
nos conseils : tu étais le Fernand d’elle, tu resteras le Fernand de
nous...
En conclusion, j’ose plagier Brassens dans « Les Copains
d’Abord » : 
30 ans après, coquin de sort, tu manqueras encore
Adiou Balent
Adieu Costaud

Max CAZAUX

otre ami Louis est parti. Il avait
87 printemps. Il est allé rejoindre
Suzanne et nul doute que leurs
retrouvailles se feront sous le

signe des chamailleries dont ils avaient
coutume.
Louis Bourdely est entré au club Aix
Doyen en octobre 1978. Il était alors dans
la force de l'âge. Trois ans après, il accède
à la présidence au cours de laquelle il ini-
tiera sa grande œuvre culturelle, les concerts qu'il organisait en
la cathédrale Saint-Sauveur d'Aix en Provence. Ce n'est pas
moins d'une dizaine de représentations qui eurent lieu de 1983 à
2001 et qui auront laissé auprès des spectateurs  des souvenirs
inoubliables.

Grâce à Louis, la nef de la cathédrale a résonné durant près de
vingt ans des œuvres de Mozart, Bach, Schumann, Haendel,
Vivaldi. Mélomane averti, il a permis au Kiwanis de se faire
connaître d'une manière très culturelle.
Esprit fin, son élégance n'était pas que vestimentaire. Sa petite
taille était inversement proportionnelle à sa grandeur d'âme. Il
fut notre maître de cérémonie durant toute sa présence au club
mais il avait souvent du mal à se faire entendre dans le brouhaha
de nos réunions. Il fut également durant toutes ces années notre
« Kapellmeister » en dirigeant en fin de soirée l'interprétation de
la traditionnelle Coupo Santo qui clôturait nos statutaires.
Celle-ci n'aura plus jamais le même écho mais elle résonnera
éternellement dans nos mémoires comme le symbole de la vie
kiwanienne de Louis.  

Brice DEROUET

T

Le Gargantua du Sud-Ouest
nous a quittés : adiou Fernand Tarraube !

N
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Le Président, toutes les Kiwaniennes et tous les Kiwaniens du District France-Monaco présentent leurs très sincères condoléances aux famil-
les ainsi qu’aux membres des clubs concernés. Respectons l’engagement qu’ils avaient pris en nous rejoignant et remercions-les pour tout
ce qu’ils ont pu faire pour le Kiwanis.

’est toujours un instant empli de
tristesse et d’émotion que de parler
d’un ami qui vient de nous quitter,

si brutalement. C’est d’abord notre amitié
« chti », puis l’ambiance au sein du club de
Gray, et enfin, les actions développées au
niveau du Kiwanis International pour
l’aide apportée au « service des enfants du
monde » et à l’enfance défavorisée qui ont
motivé ton adhésion au club de Gray, le 18
mai 2006. Adhésion unanimement appréciée par la grande
famille kiwanienne. 
Membre discret, participatif, tolérant et toujours à l’écoute, tu as,
dès la première heure de ta retraite professionnelle, souhaité
donner plus de ton temps et de ta générosité en devenant prési-
dent du Kiwanis pour l’exercice 2010/2011.
Tu étais particulièrement heureux et satisfait de la réussite des
premières actions du début de ton mandat : 
La collecte des jouets de Noël, le succès généré par le grand ras-
semblement des amateurs de bandes dessinées autour de l’expo
Bob Morane et, l’organisation des baptêmes de l’air, qui ont
réjoui bon nombre d’enfants du secteur graylois, que tu aurais
dû animer personnellement…
Début mai, toujours dévoué et disponible, c’est tout naturelle-
ment, en tant que président, que tu t’es rendu en Arles, accom-
pagné de ton fidèle secrétaire, afin de participer au Congrès
national des kiwaniens du district France-Monaco.
Tu étais jovial, détendu, heureux de participer à cette grande famille
et, avec enthousiasme, tu faisais des projets pour l’année suivante.

Françoise, ton épouse, était du voyage, et c’est au retour, en vou-
lant profiter de quelques jours de détente bien mérités en
Ardèche, que l’accident  vasculaire cérébral est survenu de
manière profonde et malheureusement irréversible.
Depuis ce 10 mai, avec l’intervention immédiate des secours et
ton  transfert à l’hôpital, nous avons tous souhaité et espéré une
évolution positive qui, hélas, n’arrivera pas.
Pendant ton séjour à l’hôpital d’Aubenas,  Françoise, ton épouse,
ne t’a pas quitté un instant, avec le soutien affectueux de tes
enfants, Laurence, Stéphanie et Christophe. 
Mais, à notre grand désarroi, tu ne reprendras jamais conscience.
Pierre, tu nous quittes, en cours de ce mandat pour lequel tu
avais encore programmé d’autres actions comme  la  journée
« Don d’organes » début septembre, ainsi que notre soirée théâ-
tre en octobre.
Sois persuadé que, les membres du Kiwanis, en ta mémoire, se
feront un honneur de mener à bien  la réussite de  ces manifes-
tations.
Pierre, tu  as retrouvé nos amis Michel Valet, Francis Streicher,
Philippe de Sainte Marie, et Damien Busson, kiwaniens qui nous
ont brutalement quittés, comme toi bien trop tôt mais dont le
souvenir restera à jamais gravé dans la mémoire de tous tes amis
kiwaniens.
Au revoir Pierre, …Repose en paix …
En sachant, que Françoise et tes enfants pourront trouver auprès
de chacun de nous, l’aide morale et le réconfort dont ils pour-
raient avoir besoin…  

Marcel DUHEM 

C

L'adieu du club de Gray
à Pierre Decrane...

es membres du club de Vannes
Gwened, attristés, disent adieu à
leur ami Bernard Fray. Né le 20

septembre 1931 à Nancy, il s’est éteint à
Vannes le 12 août 2011.
Nous nous sommes connus à Rouen en
octobre 1987, sans savoir que nous
allions devenir compagnons de route
pendant presque vingt-cinq ans.
D’abord au Kiwanis club de Rouen
Saint-Sever dont il fut président, puis à celui de Vannes
Gwened où nous avions choisi l’un et l’autre de passer notre
retraite.
Bernard termina une brillante carrière militaire sur laquelle il
restait particulièrement discret, avec le grade de colonel. 
Il serait donc malvenu d’évoquer ici ses nombreuses campa-
gnes et ses décorations, mais nous retiendrons aussi qu’il fut
un excellent pilote d’avion et d’hélicoptère.
Il occupa ensuite dans sa vie civile, plusieurs postes de 
responsabilités avant de se fixer à Franqueville Saint-Pierre

ou il exerça ses talents dans un organisme financier, conti-
nuant à SERVIR sans ménager son temps en qualité d’adjoint
au maire.
Ce sens du service, il l’a acquis dès son plus jeune âge à
l’école des Enfants de Troupe d’Hammam Righa. Après la
rugueuse expérience du Prytanée de La Flèche, Bernard intè-
gra Saint-Cyr dans la promotion Maréchal Delattre de
Tassigny (1951-1953) où il obtint un classement lui permet-
tant de choisir l’arme qu’il souhaitait, les blindés coloniaux. 
Très impliqué dans les causes justes, il participa activement
aux animations et aux actions sociales du Kiwanis, restant
tant qu’il le put, au service des enfants du monde.
Nous penserons très souvent à toi Bernard nous rappelant,

Ton humeur toujours égale
Ton humour subtil
Ton sourire affectueux
Ta pudique désinvolture

Nous apporterons notre amical soutien et notre affection à
Jeannine qui s’est battue à tes côtés en vaillant petit soldat.

Guy CHEVRIER 
Et les membres du club de Vannes

L

Vannes : 
Bernard Fray nous a quittés...



l’ Kiwaniséconomat
au Service des Membres, des Clubs et du District...

Visualiser les articles à votre disposition.
Si vous êtes sur la page d’accueil de kiwanis.fr :
Cliquez sur l’image de la vitrine dans le bandeau inférieur ou sur la
barre de commande « Boutique en ligne » puis « Pour vos achats ».
Si vous êtes dans l’espace membres (avec votre login et mot de passe),
vous cliquez à gauche sur la barre de commande « services » puis
« économat en ligne ».

Dans ces trois cas vous vous retrouverez sur la page d’entrée de l’éco-
nomat avec à gauche les catégories – vous aurez alors tous les articles
classés. A droite votre panier à remplir généreusement.

Laissez vous guider jusqu’au paiement par carte bancaire ou chèque.
Egalement un espace courrier pour vos commentaires et/ou textes et
noms à graver sur les barrettes ou médailles.


